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Bureau Exécutif du Onzième Congrès des 

Médecins de Langue Française de 

l’Amérique du Nord.

Montréal, 16-17-18-19 septembre 1930
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I “CALCIUM A”
I

Agent anti-infectieux
i
I Présenté sous la forme 
i d’une capsule gélatineuse 
i contenant des sels de cal- 
î ci uni et de phosphore avec 
I une concentration élevée
I de vitamines A et D.
I

j Chaque capsule contient
j la quantité de vitamine A
j équivalant là deux cuille-
j rées à thé d’huile de foie

de morue ordinaire.
I

MM. les Médecins sont très cor- 
| dialement invités à visiter notre 

exposition scientifique à ce con­
grès et à voir les diverses actions 
physiologiques du “ Calcium A ” 
sur des animaux de laboratoire.

I " produit canadien par

î y-,
Ayers t, McKenna S Harrison

Limi led
i

Cl I i M ÎS i'i.S-!• A HR l( A Yf S

7X1, rue William MONTREAL, Canada



Anciens Présidents

Prof. U. HROt'IlI , (Québec, V.H)2).

Prof. 1. I. POirilPR, (Montréal 1 ÎM>4>

Dr !.. P. XORM \XD, (Trois Riiiér> .s VMH\)

Prof. ARTHIR SIMAIll) (Québec 1008,).

lion. P. P. PPL!,r/r 1ER, (nherbrookt \^iO)

Prof. 1. ROUSiilt: U \ (Québec VXIO).

Prof. J. K. IU IIP, (Montréal VMl)

Prof. .1. Y Al.LUE, (Québec Vx>\),

Prof. ! LH P RT LP SAQ P. (Mont nu! W>iD

Prof. P. V. DADXPAI , (Québec V.UHj.



î...  I
! L’Union Médicale du Canada !
| |

Comité de Direction

MM Archambault, Benoit, Boulet, Bousquet, Bourgeois, 
Bruneau, de Cotret, Derome (Wilfrid), Desloges, 
Dubé, 1 lar wood, l.assalle, Leduc, LeSage, Marien, 
Albéric Marin, Marion, Masson (D), Mercier 
(Oscar), Parizeau (T-), Rhéaume, Roy, Saint 
Jacques, Vidal.

Président P / Rhéaume;
Secrétaire-trésorier: G. Archambault.
Membres d' honneur : Professeur Pierre Masson.

Comité de Rédaction

| MM Bad eaux, François; Bellerose, A.; Bertrand, A.; |
Boucher, R ; Brault, Jules; C holette, A. M . Com­
tois, A ; Dubé, F.. ; DeGuise, A.; Fontaine, R , Gé- j 
rin-Lajoie, 1... Lapierre, C. ; Legrand, E. ; Letondal, J 

j P ; Marin, Albéric; Marion, D. ; Mercier, Oscar ; j
Mercier, Fauteux; Mousseau, J. Alfred; Pepin, R j 
Rivard, J. H ; Simard, F.. C. ; d roitier E; Vidal J. A. !

! i
j Président: A. LeSage;
j Vice-Président: Albéric Marin;

Secrétaire: Léon Gerin-L.a joie 

Assistant-secrétaire: Donatien Marion.

Prix de l’abonnement pour 1930

j Canada et Etats-Unis ..................................................................... $3.00 j

F.tranger (pays faisant partie de l’Union F'ostale .... 4.00
Et udiants..................................................................................................... 150
Prix de l’exemplaire ........................................................................ 0.50

Conditions de Publication

L Union Médicale du C anada parait tous les mois 
par fascicules de 60 pages. C haque numéro contient des 
mémoires originaux, des faits cliniques, une revue généra­
le, un mouvement médical, des notes de pharmacologie, des 
analyses et des nouvelles médicales.

Le C omité de Rédaction accepte des artic les de tous 
les médecins à condition que ceux-ci n’aient pas déjà été 
publiés dans un autre journal. L.es Mémoires Originaux 
ne doivent pas excéder 15 pages; les Faits C liniques auront 
un maximum de 5 pages et les Revues Générales compren­
dront au plus 10 pages.

Tout ce qui concerne la rédaction doit être adressé 
franco, au secrétaire, Dr L.éon Gérin-Lajoie, 355 3 .avenue 
du Parc. Tél. Plateau 5397.

Tout ce qui concerne l’administration doit être 
adressé franco à M I Valiquette, administrateur 3 705 rue 
St-André, ou Boîte Postale 3026.

+------------------------------ ------ ------- --- --------*------ -------- ------------------------------ *------ *-----------------------------■+
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Bureau Exécutif

Prés fai en t :

I/, h Profiteur Pt h, HH H Z. HH K A l MH

\ ice Présidents :

M. le PmfeHHtur I LH H HT PAQIBT, Québee.

M. h Professeur t,. E. PH I V EJ E, /tonton,

M, te lenteur Pli). //, LAPOHT E, Edmunshm.

S11 *rt' ht in (J én ém l :

M. h Porteur OS1'A If HEHPIEU.

Sevré tu in du t*tm-près:

M le Porteur PO S 177/: \ M AH tO\

Trésorier :

M. 4 Oovtvu, M. //. LEHEL

Administrateur :
M. T. I IUÇt ETTE.
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CASGRAIN & CHARBONNEAU
LIMIT I E

lubricants el Iinportuleiirs

I'll vIt M \< II Ns 

I N <,llos

Instruments de Chirurgie 

Instruments pour Dentistes 

hourmtures d’l lôpitaux 

Articles de Laboratoires 

Rayons X et Physiothérapie

i
î

^8- 30, rue St-Paul Est MONTRÉAL

I éléphone LAncaster 32^2
h.change* aver chaque épartement

(>



Comité des Hôpitaux
l'KKH/MÜ'JK :

MM. 1rs Profenëvurë:

4. E. DURE, 

h. o. boeweoim,

S Erti ET MUE :

M. k hr 4. A. VIDAL,

ME MUREE:

M. k hr / OEMA RTtUS Y,

M. U hr (i. LEE. de BELLE FEV IL LE, 

M. k hr J. A. 4A RR\\

M. k hr J A'. (lESDRE.U ,

M. k hr A. EERROX,

M. k hr E. A. FLEl’MY,

M. k hr S. LAXOEVIX,

M. te hr h. LOS DP HE,

M. k hr 4. A. MO l SSE Al\

M. le hr 4. R. PE 1*1 X,

I/ k lh h. PLOt FEE,

M. h O, /; TROTTtER,

Comité de Construction des Hôpitaux

PRESIDENT:

M. L O, LEn RL IU DOS,

MEM UREE:

M. ERNEST roRMIER, Architecte,

M. RAOIL OARtEPY, A whiter te,

M RODOLPHE TOIR\ ILLE, i whiter te,
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essieu rs.....disti ngu ez
trois remèdes scientifiques !

éi huntillons sur dettmmle

\ LIPOSPLENINE du Dr Croc.-
EX T HA! I’ LIPIDIQUE DE RAIE Soûla

Etats Rachitiques, Anémiés, Amaigrissements, etc, 
.... travaux du professeur Soula de I Université de | 
Toulouse.

communications a l'académie de Médecine 1927 et 1928 
communications à la Société de biologie ( 1928 et 1929 
XXe Congrès de Médecine 1929
I hèses du Dr Cauquil I92H - DrFau(l928-— Dr Radgi 1929 j

Tous états de carence organique quelqu’en soit la
cause.

Puissant modificateur de terrain dans la tuberculose

| QU INB Y (formule Au hry, SYPHÏLLIS.-
H/I 'WUIJ i i I.VIV^ 1 t\ I c, IVL

En ampoules sous forme insoluble (lOgr i00 cc n suspension
huib use

soluble fs «lu'ion neutre indolore 
double f hydroxyde de bismuth

Traitement de la syphillis.

Adopté par h s hôpitaux de Pans et les Vhnistères de la (dm ne, de 
la Marine et des Colonies d-* France

LES GEN ALCALOÏDES,
NOUVEAUX ALCALOÏDES À IOXICIIE A I Tf.NUÉE.

GENAI ROPINE GENESERIM - GENIlYOSCYA 
Ml E- CiEXO ' I RYCHMNE GENOS I HENIqI Es 
GENOMORPHINE.

1 e» N oxydes sont formés par la fixation d oxygène a la/ote des alca 
loides, cf où toxicité très atténuée de ces composas

Les Etablissements M. A. WOLLACKEK du Canada, Inc. 
Montréal

Filiale canadienne des Et* M A. WOLLACKEH,
Fabricant» de produit» pEtsrmaiculique»

E HAVRE - PARIS NANTES BOMBAY Ft liait



Comité des Agents Physiques

rres/iiext,

1/. le br L. I, ÜAOMER,

secret i ires.

M. le be ht:O RARISEAI ,

I/. h br I LRERT COMTOIS,

1lEMHRES;

i/. le br ./. /;. ue s bin: it ,

I/. le Ih ./. /MA N ET O S,

I/. Ar Ih C/IS L IXULOJS,

I/. /< br U, R. HUES ! ER,

\l. le Ih b. LEOX {Rb.

M. le Ih //. L {CHARITE,

M. le br L. U ULMER. EiU, 

1/. le be E. RE R RO
Québee,

M. /«' /// R. I/.I V /»' I \/>,
b ne ber.

\l. le br I R. ROI l t \
barbet .

M. le Ih ./, UOSSEU N,
bat bt t-,

M. le br (L bt ERESXE,
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Uf Collège Ors itlébccins et Chirurgiens 
df la $)robince be (Québec

C'EST LE NOM CORPORATIF 
DE LA PROFESSION MEDICALE

q LA PROFESSION MEDICALE jouit, en cette 
province, d’une autonomie complète.

IJf Elle est régie par vingt-et-un gouverneurs dont 
dix-huit sont élus par le Corps médical et trois par les 
Universités.

<J[ Pour devenir membre du Collège des médecins il 
faut

1°. Etre porteur du brevet, (certificat d’admission à 
létude de la ni decine), lequel s’obtient sans examen sur 
présentation d’un diplôme de bachelier, ou après examen 
satisfaisant sur les matières classiques, (Sciences et Lettres).

2°. Suivre, pendant cinq ans, dans une université re­
connue, les cours exigés par le Collège des médecins.

3Ü. Subir tous les examens professionnels requis 
devant le Bureau médical.

CJf La licence fédérale donne droit à la licence provin­
ciale du Québec.

IJ LE MEDECIN ETRANGER ayant fait la preuve 
d’examens préliminaires et professionnels équivalents 
et de cinq années d’études médicales universitaires, 
peut obtenir la licence du Québec après examens pro­
fessionnels devant le Bureau médical.

IJ LE COLLEGE DES MEDECINS tient ses bu­
reaux ouverts au public en permanence, en l’édifice 
St-Denis, 294 est, Ste-Catherine, ch. 93 et 94.

Le Président : Le Registraire :

Dr J.-L. BELANGER Dr JOSE Pi I GAUVREAL

BIENVENUE AUX CONGRESSISTES.

10



M-------- ---------------------------------------------.---------------------------------------------------

Comité d’Hygiène Sociale

ER EH ME ST ROSORAME

»/. h hr A. LESS A Ht),
Québec.

EREHfDEXT:

\t. h hr H. HOt CHER,

HEV RETAME:

M te hr JEX S DEÇA R/E,

A HH t ETA AT HEV RETAME:

U te It, \ DRIES EUH EEE,

M EM RR EH:

M. le Hé nu leur O. LAC\HHEt
Tevumneh.

M. le hr E. YAhEAI ,
HtJoxeph de Reuuetf*

M. h hr •/. t RAI hOt fS%

Comité des Finances

KKKsIhKST:

il. I, l’raf. 01 HTA I A IIKH I U H Al LT.

.<Ai' in i \un:.

il. i. hr i.nos iimns i. wo/ A,

i /a u mas:
il I, lh l.\ I/O/.A l’I. I ST'A,

u. uns Kl iinom inos,

Il II Kl Tint KAI'I VA,

------------------------------------------------------------------------------
II



Gracieusement

offert

par la Maison

GEOFFRION & CIE
banquiers — agents de change 
membres de la Bourse de Montréal

231 ouest, rue Notre-Dame 
et Immeuble Canada Cernent 

MONTREAL
PARIS QUEBEC OTTAWA

12
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Comité de Réception

puesu/ext.
M le Prof, ALBERT LESAGE,

SECRETAIRE:

J#, le br PM h LBTOSUAE,

UEM BREH :

M. le Prof, b I Mi ES M ASSOS, 
M. le Prof. A. EAMAEEE,
M. le br 4. P. E ROI SQI ET, 
M. le br 0. LA PIERRE, 
m. le br e. m un m se.
M. te br 4. 1 I.Ebrr.

Comité des Dames

MES b 1 M ES

P. X. UllEU ME, 

b. MAP/OS,
0. ME IPI EU,
M. //. EEUEE,
a. i un/ m m a et,
/.. Me EOTIflXfEUE U \U\Snub 
A. LESA UE,
A. U b ES 1,00 ES,
h. a. not u/jeois,
4. E. bl UE,
1. 1. d WM EU,
L. UE A O bOX,
P. EETbXDAE,
4. P. /:. uni Sijf ET,
A. EASSMJ.E, 
d. LAPIEUUE,
E. Ill RTEUISE,

+
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Gracieusement

offert

par la Maison

L. J. FORGET & CO.
Membres de la Bourse de Montréal 
Membres du Mont real Curb Market

469-473, rue Saint-François Xavier
MONTREAL

16



-------- —I
Programme du Comité de Réception

Section des Dames

MARDf, LK 10 SEPTKMHitK, 1030.

'f.'/ô hrs P.M.—Excursion dans le Port de Montréal il vau 
téc à 30 dames). Départ de l'Ilôtel Wind 
nor, en autocar. Se procurer des billets à 
l'avance au secrétariat.

S hrs P M.—Soirée libre : aff ichage dt s program me* des 
théâtres.

MKIU'KKDI, LK 17 SKl’TKAI B K K, 1030.

î.dô hrs P.M. h> part de l'Hôtel W indsor, en autocar.

•1.00 hrs P.M. Arrivée à Pobélist/ue à la Place d'Youville.
I isite du vieux Montréal, sous la direction 
dé Monsieur Victor Morin.

d. jfô hrs P.M.— Visite de l'Eglise Xotre Dame et du Y / » sor, 
sous la direction de M. l'abbé Olivier Mau 
rault.

\.d0 hrs P.M.—Départ de la rue Plautte (près du Phètteau 
Ramena y) en au t o car.

û hrs P.M. Visitt des Edifices en construction de I I ni 
rersité de Montréal.

il hrs P.M. Partie de cartes à l'Hôtel Windsor, Salit 
Prince of Wales) (S'inscrire ties Pouter 
tun du l'on grès.)

Il hrs P.M. Distribution des prix. Buffet, etc.

17



’+

Société d’Administration et de Fiducie
FONDÉE EN 1902

Siège social: MONTRÉAL
5, rue St-Jacques est

(Immeuble Crédit Foncier Franco-Canadien)

Exécuteur-testamentaire ;

Administrateur de successions 

et de fortunes privées ;

Fidéicommissaire ;

Agent de transfert ;

Courtier en assurance

VOUTES DE SURETE DÉPÔTS À TERMES

CONSEIL D’ADMINISTRATION

I Ion. Sir H OR Ml SD A S L.APOR TL, 
K B..C.P

Montréal, Président

CHARLES CAHF.N D ANVERS
Parts, « Vice-Président

MARTIAL CHEVALIER 
Paris

TAN CR KDE BIENVENU 
Montréal

Hon. RODOLPHE I T MIEUX, 
CP, C.R , LL.D 

Ottawa

Vicomte R de R OU ME FOR T 
Montréal

Hon. NARCISSE PLRODEAU 
Montréal

Hon THOMAS CHAPAIS 
Québec

Hon. L ATHANASE DAVID 
Montré il

ARMAND CHAPUT
Montréal

JOSEPH SI ROIS, N P
Québec

LOUIS S ST-LAURENT, C.R 
Québec

QUEBEC

1 TH KO LF.Cl.KRC
Administrateur et Directeur Généra

J. C. BROSSE AC
Secrétaire

AGENCES :

REGINA - WINNIPEG - EDMONTON - VANCOUVER

18



IKl DI, LK 1H SEPTEMBRE, 1930.

S.tô hrs 1.1/. Premier départ, de VHôtel Windsor, pour 
l’aérodrome St H uhert.

S 40 hrs 1.1/. Ihrnier départ pour l'aétadt (one St H utter t

!t fu s 1.1/ Dêmanntration pratiques de f l nation Sa
ni taire fe.ramen et transport de blessés.)

J fus P. \l, tireur des Modes au Magasin Ogiivy, suif o 
d'un thé.

S hrs P.M. Ha tique t.

VENDREDI, LE 19 SEPTEMBRE. 1930.

/ \ô fus P.M. t reursion dans le Port <L Montreal lint» 

fée a 30 dames . Départ de VHôtel Wind 
sur, en autan ar. Se proennr des billets à 
l'a ranee au Secrétariat.



1

ANGIOXYL
i _________

Ampoules pour injections intro musculaires.
Extrait pancréatique spécifique pour le traitement 

j des affections de l’Appareil Vasculaire.
ANGINE DD POITRINE 

HYPERTENSION
LABORATOIRES DES PROXYTASES, 

j Paris.

ANTASTHENE
! Comprimé*.

< ilyciropliosphatus composas associés à un Extrait 
cén-bral et spinal.

ASTHENIE
ETATS DE DEPRESSION

LABORATOIRES H CARkION & CIE ,
| Paris.
I
I

! GOUTTES I.A.M.
(iouttes. j

I :
lodo métlivlarsinate de manganèse

RECONSTITUANT ENERGIQUE 
LYMPHATISME I

LABORATOIRES DO DOCTEUR LAVOUE
Renne», France. j

i ___________________________

! J. E D D É, limitée
Edifice New Birks. Montréal. lgent général.

I
I
i------- -------------------------------------------------------------- ----------------- +

JO



PCCCCAHHË

du

Onzième Congrès de l’Association des Médecins 

de Langue Française 

de l’Amérique du Nord

A Montréal les 16-17-18-19 septembre 1930.

HOTEL WINDSOR

Mardi, le 16 septembre 1930.

9 hr* à 12 hr*. INSCRIPTION' durant t»*ut* la matin»»

PROGRAMME LIBRE dans le-* Hfydtauv.

10.30 hr*. KEl’NloN du < oii-eil de l'A--«xiation.

! 11 hr» à 12 hr*. PROJECTION' DE FILMS S» itntit’nju» - et
Para-s

2.15 hr». VlSl'I'E Olli» it*Ile des Salle?. dT.\|>«^itiuii.

21
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LA

JUxoï i: Canadienne Nationale

tient à la disposition 

de

MESSIEURS 

les

MEDECINS 

un personnel compétent 

pour toutes leurs opérât ions 

de banque et de placement.

Son portefeuille de valeurs 

mobilières, son expérience, 

ses moyens d information la 

mettent en mesure d'effec­

tuer, au mieux des intérêts 

de la clientèle, les achats, 

ventes et échanges de titres 

de toute catégorie.



Mardi
t-------------------------------------------------------------------------

2.30 hrs.
SEANCE PLENIERE

à l’Hôtel Windsor

ouverture officielle m am
GRES PAU LHONORABLE SECRE­
TAI KK PROVINCIAL,

t PROF. A. A. FOUCHEli (Montréal):
Discours dû Bienvenue an nom de# 
Pouvoirs Publics et de la Profession 
Médical# de Montréal.

P REH K VI ATION des Ib*légués,

PROF- PIERRE Z. RHEACME (Mont 
real): Diseour# du Président.

PROF. AGREGE O. MERCIER (Mont­
réal): Rapport d u Secrétai re GénéraI.

PROF. G- KOI SSV (Parta): Orienta* 
i lion moderne des idées sur le eaneer.

' PROF. AGREGE ! PARIHEAC (Mont­
réal j : la** f. i- lenient s rationnel# de 
la Physiothérapie.

5 hr» P.M. ASSEMBLEE GENERALE de LA---«,n ...n

9 hr. P. M.
SEANCE PLENIERE

à l'Hôtel Windsor

M. A LAQl EKRI ERE (Paris;: De P Electro 
thérapie en Gynécologie.

M E. \l ( OÏN (Philadelphie, ; Physiothéru* 
pie et Endoscopie pérora le.

PROF. AGREl ( IIIRAV Paris): Etude
sur les d*\n( 4 nef v. use»,

PROP AG R EG i j.. PARIHEAl Montréal 
Présentation de l’appareil t ni ver sel pour la 
photographie médira le et médico-légale.

FILM < INEMATOORAPIIIQUE:

EFFETS 1)1 RADII M sur la cellule . aueé- 
relise.

+
23



SIROP
Approuvé par le corps

REMINERALISATION 
VITALITE 
PHTISIE

FELLOWS
!
1

Syrup 1
\

s

FELLOWS
médical dans tous les pays.

SODIUM

CALCIUM

DEMINERALISATION
CONVALESCENCES

NEURASTHENIE

MANGANESE et FER

STRYCHNINE et QUINIt
FELLOWS MEDICAL MFC. CO.. INC. 
26 Christopher Street, New York City, L S. A.



N, B, i omme chaque hôpital ne \h ut recevoir qu'un
nombre limité de vMtetira* le Comité Kxéciitif emit opportun 
d'inan^iirer eette année, le «eyatéwe de eu rte» old igatoire* pour 
LadmUsion dan* le» «erviee». ( e* carte* seront d*»tri buée* 
«UF demande au Bureau du Secrétaire à I’ll del WimUur* du 
rant le Conirrê».

Mercredi

Mercredi, le 17 septembre 1930

I PROGRAMME CLINIQUE DANS LES
HOPITAUX

HOPITAL DU SACRL-COEUR, 
CARTIERVILLE.

! I Visite de la mainoti.

M C. K. MICNACLT: Badio dia*'no*tie pai lipiodol 
dan» le» dilatation» bromlii 
que».

. M. .1 A. V IDAL: Le» ti»tu!c» pleuro pulmonaire» 'frai
terne lit.

I VL ( . O, Ml LOT; Quelque» mi tait» de» injection» inter 
erieo thyroïdienne* de lipiodol.

M V LACKIKK: Ce que le praticien doit *avotr »ur 
le pneumothorax artificiel.

(> VI. < BAILl.ABCLoN Le dentiste et le tuberculeux
pulmonaire.

M L. IH'BK: Thoraiopl.t»! ie. Technique Op* l atoll e 
et valeur thérapeutique.

I
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VISEZ

L'INDEPENDANCE
par la pratique constante de

L’ECONOMIE

LA BANQUE D’EPARGNE
DE LA CITÉ ET DU DISTRICT DE MONTRÉAL

"La Grande Banque des Travailleurs 

fondée en 1846

Succursales dans toutes Coffrets de surete a toutes les
les parties de la vdls. Succursales Service de ‘ La garde

des titres" au Bureau Principal.

'V- - V •

/1\



Mercredi
+--------------------------- *------------------------------------------------------------------------------------------------- '■

HOPITA1. SAINTE-JEANNE-D'ARC.
( Médecine )

1 NI. Xoi'é-JOSSKIiAND: Traitement médical du cancer.

2 M. H. DKNAtTLNIKRK: Sérum* et vaccin* dan* le* in
feet ion*

3° M. \ A. (il.'KiîTIN: Polyel inique.

CRECHE D’YOUVILLE.

MM. .1. A. I.KDI’l . I). l'h. l'AXNKTO.V:

1°—Visite libre de la (’récite.

2^—Démonstration pratique de diététique infantile.

3°—Traitement de la eaehexie, de* vomi**ement* et 
de la diarrhée de* nourri*Ho»i*.

HOTEL-DIEU.
( Médecine )

AM NI II II KATRK UK ( UM\d <

M. i\. H. HAI.ML: Cau*e* «l’erreur* dan* la détermination 
du *uere urinaire.

Prof. J. K. IK BK: C’ardîonéphropathie*.

M. d.-R. PEPIN: Diabète et chirurgie ou deux mu de lym 
progr'utiuloiuato<*i

M. P. ( HOQl KtTK: l.a méthode de Whipple dan» le traite 
ment de» anémie* grave*.

M. (h* XADKAl Considération »ir h* traitement de la 
gangrène diabétique de* extrémité*.
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Mercredi

\ lOPITAL NOTRE-DAME
(Chirurgie )

9 hre* A. M. à 12 hre» P. M.

L SA LL K D’< 1PKRATION So 2: Séance opératoire

9 hre* A. M. à 12 hre* P. M.

IL S.\LLK IVOPKKATPiX No 3: Séance opératoire.

(la** détail* de c'en séance* opératoires seront affidé- à 
PHAtel Windsor).

9 hre* A. M. à 12 hre* P. M.

III. AMIMimiKA'THF. DK ( LINK^l L

Prof. L. de L. IIAHWOOD: Le diagnostic précoce de* lésion*
du roi utérin.

Prof. B.D. BOLIPîKoLS: 1 La train-plantation intenti.iale
de* uretère* ! présentation de 
malades).

'1 L’aneaihésie épidurale en * hi 
rurgie (-(Mirante.

M. < >. A. <»A<LVO\ : La radium chirurgie dan* le traitement 
de-* cancer* de la verge (présentation 
de malades).

M. L. BLAODON: 1 Le traitement de Puleère jierfore de 
l’estomac (présentation de malade,.

2'J La greffe osseuse dans les ttlliereillo 
se» (>sté*o artieulaires.

M d. r. (iAKIKFV: 1 Du sérum hyf**rtofiique dans h-s «,< 
elusions intestinales.

M. A. BKLLKItoSK: 1 Diagnostic et traitement de- ehoL
cystites.

Présentation de malades: ileére 
perforé de IVstomae; cancer du corps 
thyroïde; i|itel(pie* eas de tumeurs 
ehe/. les adolescent*.



Pour obtenir des résultats satisfaisants 
dans vos ordonnances, veuillez 

prescrire les médicaments

"HARTZ"

Une de nos formules la plus populaire est :

BROVALONE "HARTZ"

|{ Chaque once fluide représente

Sodium-Bromure ............  80 grs.
TV. Valerianne Ammon ... 80 grs.
Cascara \rom . 20 min.
Ext. Hyoscyamus.............. 1 gr.

Hautement recommandé comme stimulant effectif 
dans les cas de névrosé et anti-spasmodique. Efficace 
dans les diverses maladies hystériques.

Quartiers généraux pour la vente

d'instruments Chirurgicaux, 
Mobiliers d’Hôpitaux,
Bas Elastiques,
Ceintures et Bandages,
Accessoires Chambre de malade,

etc., etc., etc.

LA CIE J. F. HAItTZ, Limitée
Télqilionc I.Andi^tcr 71 IM

I Ml, ave Collège MrCill, MONTREAL
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î Mercredi
■*

*

M. Charles HEBERT:

M. J.-F. H01 LE:

.M. P. ( Al .MARTIN':

M A. MA! INAN :

M. J.-K. PANNETON:

Prof. P. MASSON t*t M. C. SIMARD: Sur certaines lésions 
histologiques de l’appendieite chro­
nique.

M. R. DORE: ls*s goitre»: diagnostic et traite 
ment.

M. L. OKRIX - LA*J()f K : De quelques signes utiles dans le 
diagnostic des grossesses ectopi­
ques.

Le traitement sclérogène des vari 
ees (présentation de malades).

Sur 1*importance de la prépara­
tion des malades à anesthésie.

Le traitement des plaies de la 
main.

Le diagnostic radiologique en gy­
nécologie.

lai radio et la radiumthérapie 
dans les hémorrhagies utérines et 
les tumeurs libre uses.

MM. KAC1COT et DORE: L’anesthésie et le goitre.

J\. SERVI! E DT) PI 11 M.MO-OTO RHINO i.ARYNOO 
LOOIE:

M. J.-N. ROY: Démonstration sur la chirurgie plastique de 
la face (opération et présentation de mala­
des). T

M. d. BR VOLT: Opération de Caldwell Ltn* (sous anesthésie 
troneulaire).

V. SERVI! E EXTE ILS E DT ROLoOIl*

Démonstration sur le traitement des uré 
trites et de leurs complications (Tech 
nique et présentation de malades).

M. N. FOURNIER
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Sanatorium Prévost
INCORPORE

CARTIER VILLE, P. Q
A 30 Minutes de Montréal

Affections du Système Nerveux

CURE DE REPOS. DE REGIME
et de

DESINTOXICATION.

MALADIES DE LA NUTRITION.

I ras de maladies men taie s ou Contagieuses

Téléphone BY water 1240

fP



1 hr. Dl'MKt'NKK ft III At ** I VVind*or, offert jutr la « ité 
Montréal.

Mercredi

l)i*eour* «111 MAIKF.

DDemir* du PL LSI DLNT de LA»*oeiation.

(au*erie |iar M. IV K. BFC’HFT, (New York;: 
.lean-Loui# ALIBRtiT, le Fondateur de la Her 
matologie Frafi<ai*e.

2.30 hr».

SEANCE PLENIERE : 

LES AGENTS PHYSIQUES.

M. I,. A. WAC.VIKIi (Mi.iitnal l.ti Aji.-rits
I * I » v^ i 11 ut*-* i*»i Médecine I ndtt*t rie!le

M. IV DFspoSSKS Pari* Le* Faeteur* P*v 
eindoglque* en Physiothérapie.

M OFO. BADFAl \ (Montréal Le* Agent*
Phy*iqite* t*i* < ko Ithino Larvngtdogie.

M II. LAC HA KIT K ( New York la** Agent* 
Phy*iqtte* dan* le* A fleet ion» non C amvreti.*e*.

Prof, agrégé O, MFBClFU (Montréal): Le* 
Agent* Phy*iqne* en I rologte.

M. .1 Lui ( AYKOL ! Pari- La Diathermie dan* 
la Blennorragie.

MM. A. COMTOIS et L. O A<« M KL Fil* (Mont 
treat) ; L" Fleet rotbéîa (de dan* la Médecine 
I ti fa nt ile.

M Marcel JoLY (Pari*): La Radiothérapie dan* 
la maladie de Hodgkin.

\l <L OOSSFI.I.N (CJMiél>ee> : Le MétsholtKliit 
ha*al tlan* I’Fleetro -Radiologie.



mJ

Vue prise tie la véranda — La magnifique allée qu on voit 
au centre conduit jusqu à la rivière

Institution fondée par feu

le

Dr Albert Prévost

M édecin- Directeur

Dr EDGAR LANGLOIS
Spécialiste des maladies nerveuses 

< hargé du service de neurologie de l'Hôpital Notre-Dame

Dr Chas-A. LANGLOIS Dr JEAN SAUCIER
Radiologiste Neurologiste

Médecin de l*Hôtel-Pieu Médecin de 1 1 lôpital Notre-Dame
et de l'Hôpital Ste Jeanne d’Arv

Dr R. AMYOT
Neurologiste

Médecin de H lôpital Notre-Dame

Ecole de gardes-malades sous la direction 

de
Garde G. Tassé

PROSPECTUS SUR DEMANDE



Mercredi

S.30 hrs.

VISITE DES EDIFICES EN CONSTRUCTION DE 
L’UNIVERSITE DE MONTREAL, 

AVENUE MAPLE WOOD.

I

Bienvenue aux Congre** i a te», 

par

MO.VSKIGNKUK le IIKCTKI K. 

et

Monsieur le Doyen JIAHWOOD.

H

Quelques détail* *ur l’économie générale des plans de 
l'Hôpital [ Hiversitaiie et de la Faculté de Médecine.

par

Monsieur le Docteur T. PARIZKAF, Viee Doyen.

ni

Remerciement* au nom de l'Association, 

par

fa* Prof, Albert PACJI’ET (Québec).

IV

COITE K.

V

VISITE DES THAVAl X.
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Le Sanatorium De Blois
TROIS-RIVIERES, P. Q.

Pour le traitement des maladies nerveuses 
et des affections médicales non 

contagieuses.

Le Sanatorium de 
Bloit va entrer tout 
prochainement dan» 
sa trente-cinquième 
année d’existence et 
fait pour fêter cette 
anniversaire, toilette 
neuve. De nombreu­
ses améliorations ont 
été apportées l’an­
née dernière à l’or­
ganisation même et 
des réparations con­
sidérables font de 
l’ancienne maison à 
l’air désuet un édifi­
ce de grande allure.

Nous voyons avec plaisir ces signes de prospérité et 
nous sommes franchement heureux de faire remarquer que 
cette Institution Canadienne-Française, fondée aux Trois- 
Rivières, en plein centre de notre Province, de toute petite 
qu elle était il y a trente-cinq an», est devenue l’une des 
plu» considérable» du genre en Amérique.

Le Sanatorium de Blois est organisé d’après le prin- 
< ipe des Sanatorium-! iôtels si renon la Suisse, du
Tyrol, et des Station» Thermale» d* Vichy, Évi­
an, etc).

Il est ouvert non seulement aux personnes qui dési­
rent y recevoir des soins médicaux, mais encore aux gens 
bien portants qui veulent simplement s’y reposer, (sans 
traitement ).

Le Sanatorium n’est pas un hôpital, mais un Sanato­
rium-Hôtel. Là, on se guérit, mais on n’y sent pas le 
chloroforrne, ni l’atmosphère de l'Hôpital si nuisible au ré­
tablissement des malades nerveux.

Le Sanatorium fondé en I 896 s’est successivement 
agrandi et transformé. L’édifice principal à quatre étages 
a I SO pieds par 62. Une nouvelle annexe à 4 étages de

Ph iMJ



Mercredi

7 hr* IMNKK à 1*11 At**! Windsor *ou* le* i# u-1» m * - de la 
SlHiKTK MKDU ALK et de ta Sot IFTF de 
CHIIÏI IIUIK «h* MONTKKAL.

M, F. de MAKTMFVY,

M. Pim H. LA PU HT K (Edmutiatoii),

9 hr* P.M.
SEANCE PLENIERE

à l’Hôtel Windtor

M. *L B K LOT (Paria); Orj^aoliMilioii de Len-ad* 
cueillent de la Physiothérapie.

Prof. K. AKt'IUHALJ) Montréal): Ké»ultat* du 
traitement ehirtirgirnl dan» la titfaereulow puI 
monaire t ‘ ' b d’aprè* une estjierieiiee de
treize année».

vint ion Sanitaire,

FILMS t IN FMATOOMAPII M)l FS .

a ) Lue teelmhjiie de §n**dro*t ointe rôtit iitente par 
le Prof. Pierre Z, HH FAI MF.

b) Fxarnen el in it) tie d'un malade.

Il hr* P.M. HK( FPTION par te t omit* de* Du. nie- au

37
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Le Sanatorium de Blois, (suite)

100 pied» par 48 a été érigée et comporte tout le confort 
moderne, foute» le» chambres, au nombre de 157, sont soit 
avec chambre» de bain, ou avec eau courante, chaude et 
froide. En outre, service d’ascenseur, et téléphone à lon­
gue distance dan» chaque chambre. A dix minute» de» 
gares et du port, il occupe le centre d’un magnifique jas- 
din Sur le toit une vaste terrasse sert de Solarium

L’établissement possède un oratoire privé pour le 
bénéfice des prêtre» qui peuvent y dire leur messe.

Le Sanatorium est propriétaire de plusieurs sources 
d'eau minérale de grande valeur. Ce» eaux sont cloru- 
rées-sodiques et indiquées tout spécialement dans les ma­
ladie» de l’estomac et de» intestins.

Deux médecins font le service interne, assistés de plu- 
j sieurs médecins consultants. De» salle» d’amusement»,
! billard, etc , sont à la disposition de» pensionnaires.
I

Le Sanatorium comprend un service complet d’hydro 
j thérapie, bains de tous genre», bains de vapeur et d air 
* (baud, bains sulfureux, salins, alcalins, amidonnés, douches
I chaudes, écossaises, et froide», affusions............. Electricité,
j statique, faradique et galvanique; courants de haute fré- 
î quence, de Oudin; courant» statiques induits, ondulatoire»;

I bains de lumière; Rayons X, rayons ultra-violets et infra 
| rouges; mécanothérapie, gymnastique, massages; chaise vi- 
j bratoire, vibrations electriques.

Département pour le traitement des intoxicate ns par 
j l’alcool, la morphine,la cocaïne, le tabac.

Le laboiatoire est pourvu des instruments les plus per- 
j Sectionnés pour le diagnostic des différentes maladies.

| Le Sanatorium est une Institution complète et absolu­
ment scientifique. On attache la plu» grande importance 

! au diagnostic.

Le personnel, tant masculin que féminin, est affable,
! courtois, et tout dévoué aux nombreux client» de l’Ins- 
| titution.

On pourrait attribuer le» succès incontestables du 
j Sanatorium de Blois à trois cause» principales;

Sa situation à l'un de» endroits le» plus salubres de la 
j Province; son installation tout à fait moderne; le» soins é- 

clairés des médecins qui ont étudié à Paris et ailleurs les 
meilleurs systèmes pour le traitement de» maladies dont 

j ils font une spécialité. Le Sanatorium de Bloi» méiite 
j donc largement le» témoignages flatteur» que lui décerne 
! \,t Profession Médicale, et l’encouragement effectif qu’elle
j ne lui ménage pas.

A ceux qui ont dirigé ces modestes débuts et qui par 
j leur inlassable persévérance et leur travail constant en ont 
j assuré le développement nous souhaitons plein succès

j Quant à 1’oeuvre elle-même nous nous réjouissons
sincèrement de la voir prospérer et nous espérons que le 

I Sanatorium de Blois grandira encore, pour le bien de» ma- 
j lades et pour l’honneur de notre Province

I+
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Jeudi
I

Jeudi, le 18 septembre 1930.

8.15 hr» A.M. Premier départ. de l'Hôtel \V md-or, fwnir 
l'Aérodrome St lluliert.

8.30 hr» A.M. Dernier départ pour l'Aérodrome St Hubert

9 hr» A.M. Dénion*tration* |*r»iti«|ii»*- de l'Aviation S.mi 
taire (examen et t?an*port «h* bhaufté»).

9 hr» à 12 hr».

PROGRAMME CLINIQUE DANS LES 

HOPITAUX

HOPITAL ST-J KAN DK DIEU

1 Visite il«* la maison.

•J Sitiophohie. gavage na*al et buccal. îudieat ictn- et tecli 
nique.

3 Le* Ktat* (l'Agitation. Le* Intoxication* Lndogêm**. Le* 
Kliveloppement*. La Balnéation Prolongée, indication* et 
technique,

d Le* Ktat* de dépre**ion. Le* liaienti**<pfvient* de la Nu 
trition. Hydrothérapie: Douche* circulaire*, en ca*que, 
en jet* hri*ée.*, éco**ai*e*, A ha*e ou à forte pre**ton.
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i EIECTPACGCL
j Argent colloidal électrique
| à petits grains

isotonique 
stabilisé

j Anti microbien - Leucocy togénét ique
Sans toxicité

en injections ou localement
constitue toujours

la base de la MEDICATION Anti-Infectieuse 
Cénérale et locale

Présentât ions Ampoules; I - 2 - 5 - 10 - 25 cc. 
Flacons stérilisés 
( Ol lyres 
Pommade 
Ovules

LE CINNCZyt
Solution huileuse de

Cinnamate de Benzyle.... 0.05
Cholestérine................... . 0.10
Camphre......... ............... 0.125

(en ampoules de 5 cc.)

Par les actions biochimiques de ses constituants 
le CINNOZYL augmente la 

cholestérinémie
et rend l organisme sinon réfractaire 

du moins résistant vis-à-vis de

1T Ni ECI ION TUBERCULEUSE

LABORATOIRES CLIN, - COMAR 6 CIE
20, rue des Fossés Saint-Jacques, Paris Ve

Echantillons et littérature sur demande.

Agents: VINANT Limitce
New Birks Buildings Square Phillips

MONTREAL

40



,V Moyen «h* t'ontrninte. «lVrnjilof fut* il** « b* »»- le** famille 
pour le** eu** d'njrHAtioft Iiv.

TKAVAt’X St \\:S71VU}\ 'ES:

1 >—JÜ. V K. DK VL IX : 1/A k*< adulte et te te*L

*2" Vf. O. NOKL: I# Hygiène Mental»» **t *it Videur Kent».»

3*~M. 4L lef. île BKLLKKKt ILLK et M 4L lUVENEIXE. 
Le* Payehom** toufti* ion Melle-* eliez I**?* V tell terd**.

I M. Emile L KO ft AND.: Tumeur de lu I u tend i tel te
Tuteteteniie.

:» M. A, BKKTKAXD: 2«m> ItéaetioMM du Liquide t épii t te
Kaehidien il la gomme d’épineUe.

U M. Eug. DI Eli ESN E ; A pro|w>* de** radiographie- du 
era ne.

7 MM. Alliert BKt H'MSKAi » Svlvïo r A ICON et OtMave 
DEHIC4MTIEKS ftlinique Kev lîtne^uii, Ma«taï) : D»-
l’utilité d’une eotlateirittinn neuro j***y e î»tatri«|M4* |«>ur la 
prévention de» aeeident* du-* auv autofiiiddlUte* et aux 
agent* de-* M*r\ ire* publier de tnut*jwMt.
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L. A DAIGLE
Présulent-C jcrant

A A PAUL
Secrétaire-Trésorier i

LATTES, BARDEAUX. MOULURES, 
JALOUSIES ET PORTES DE TOUS 

GENRES.

I

I I é lé phone YOrk 5890 ★
Echange privé clans tons le» département»

Agents exclusifs pour la Province de Québec

PORTE SANITAIRE

“FLUSHWOOD” |
absorbant 50% des sons, portes silencisuses. I

l

Fabriqué spécialement pour Hôpitaux, 

Institutions Religieuses, Sanatoriums, 

Constructions Publiques.

FABRIQUE AU CANADA

Daigle & Paul limitée
Marchands en Gros et en Détail

I BOIS DE SCIAGE
I
I 1962, AVENUE GALT MONTREAL

+------



Jeudi

HOPITAL. STE-JUSTINE.

I \f. A. DESLA CICI KIIS et NI il PKIUtAS: Quelque* par 
tieularité* sur l’Aue*thé*ic clic/ le* enfant*.

1 M. A. Z < KKPAI LT: If«• rni«- inguinal** Curt* radieab* 
Fracture du fémur. Ectopic testiculaire. Prolapsus r« «
tel.

.1 M. II. HA 1UL: Vaecinothérapie dan* la méningite -«r* 
bro spinale.

I —M. .1. H. KlVAllD: Prolapsus natal. Opération*

Ô'J—M. Kdioond 1)1 HK: Fatopie testiculaire.

♦ » M. L. ( ni Tl : La pneumonie en évolution et "«ui Lai
temeut « ht*/ l'enfant. tA- point appeudietilaire de la pin ti 
moitié ehe/, l'enfant.

7 M. A. K. ST UN U K : (Ho rhino lar\ngotogie, Mabel* - «lu 
service.

s M. I*. I.KIDNbAb: A propos d'un ea* dana-arque chez 
une fillette de 11 alla.

f) M. Jean M KiN FAI ' LT : Kéaultut» éloignés de l'amyda 
leetomie.

lu MM. J. A. LEFRANt.’OlS, H. DANSEUEAI : ( alcili
cation des dents.



f----------------------------------------------*---------------------- ------------------ -—— -----------——•+

I
| Les Maladies Vénériennes
i
j Font d« leur» victime* de» infirme», de» aliénés et limitent d’un 

tiers la durée moyenne de leur vie.

Tout malade doit se faire soigner par an médecin compétent;
| s'il n'en a pas les moyen», il ne doit pas hésiter a se présenter 
1 à un des dispensaires ou centres de traitements. Il y trouvera 
j un personnel expert qui lui donnera gratuitement le traitement 
• requis par son état II ne doit pas craindre pour sa réputation, 
j car son incognito sera respecté.

Hôpital Notre-Dame, Montréal.

Hôtd-Dicu, Montréal.

Montreal General Hospital.

Hôpital St-Luc, Montréal.

Hôtel de Ville—Verdun 

Hôtel-Dieu du Précieux Sang, Québec.

Hôpital du Saint Sacrement, Québec.

Jeffrey Haie Hospital, Québec.

Hôpital St-Vincent de Paul, Sherbrooke.

Hôpital St-Joseph, Trois Rivières.

Hôpital du Sacré-Coeur, Hull.

Hôtel-Dieu St-Valier, Chicoutimi.

Hôpital St-Joseph, La Tuque.

Royal Victoria Hospital, Montreal.

Western Hospital, Montreal.

Hôpital Ste-Jeanne d'Arc, rue St-Urbain, Montréal.

Hôpital Chinois, Lagauchetière Ouest, Montréal.

Institut Bruchési, rue St-Hubert, Montréal.

Institut Na/areth, Ste-Catherine Ouest, Montréal.

(Institut Ophtalmique).

Montreal Dispensary, Montreal.

Assistance Maternelle, rue Cherrier, Montréal.

Hôpital de la Miséricorde, rue St-Hubert, Montréal.

Hôpital Ste-Justine, rue St-Denis, Montréal.

Crèche d'Youville, Côte de Liesse, St-Laurent.

Children Memorial Hospital, Cedar Ave., Montréal.

Fierzl Dispensary, St. Urbain St., Montreal.

Mount Sinai Sanatorium, Ste-Agathe.

Hôpital des Saints-Anges, Rouyn, (Abitibi).
I
ï Les laboratoires sont mis à la disposition gratuite des mé
j decins de la province pour les recherches sérologiques et micros- 
[ copiques en rapport avec la syphilis, la blennorragie et Le chan- 
! cre mou. Tout le matériel requis pour telles recherches est 
j fourni gratuitement sur demande.

Laboratoire de Montréal, rue Notre Dame est,

Laboratoire rie Québec, Hôtel Dieu du Précieux Sang

| Tou» renseignements donnés avui plaisir 515, rue St. Gabriel,
? Montréal

Division des Maladies Vénériennes
Du Service Provincial d Hygiène 

Dr. A. H. Desloges, Directeur.

Dr. J. A. Ranger, Asst-Directeur.

+ — +



y

Jeudi

HOPITAL DE LA MISERICORDE.

Prof. Agrégé Stephen LAN< » KV'I N’: Le* vomissement» de la
gï'OSSeSHe.

M A. Z. CltKPAl LT : la** inflations des sein*

Prof. L. K. PH A X KU K (Boston): Indication* cl«* la Césarien 
n » su pra*hv mphv »aire.

FILM: TechniipR* fit* la l ésaricrme *upra sv mphysairc.

M. D. MAIUONï la* Sormiifêne flans la eri*e tkd»uipil*(ue.

M. A. B. LKBLL: Ictère île» Nouveaux Né*.

M. IL SANCIfK: Ht* la ligatura prématuré** du Cordon.

M. A. RICARD: De la Pyélonéphrite,

M. A. H. KOBËRT: Prisa «la Sang.

M. J. LAFLFCB; Hygiène de» Nouveaux Né* tlans la* pre­
mier» quinze jour».

M. 11. C. CABANA, ( Sherbrooke) : Toxémie* fia la famine 
enceinte.

M. Marcel JULY (Paris): Démonstration denveloppetuetd d** 
paraffina avec indication d'application de cette méthode 
(contusion* diverses, arthrite*, algies, troubles trophi 
fjuas post pliléLitiipie*, raideurs articulaires, dithèse*. 
goutte articulaire, dermatoses).
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Nous apprécions bien sincèrement les 

expressions de confiance que nous 
recevons des membres de la profession mé­
dicale. : : :

Nous nous efforcerons toujours à mériter 
et à maintenir ces relations cordiales.

<rvn

GINGER ALES 1

ICurd
SUCRÉS

[En Caisse au 
en Carton /

Nous invitons les membres du Congrès 
et leurs amis à visiter notre usine et salle 
d’embouteillage. : : :

CHARLES GURD & CO. LIMITED
Breuvages carbonatés de choix — Eaux minérales 

et médicinales.

1016, RUE BLEURY,
MONTRÉAL

Établie depuis 1668

*
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Prof, agrégé A PARK et M. K. PRllLHOMML 
( ; üh t rot* nt< roMtom io.

M. K. TROTTIEU: Appendicectomie.

Jeudi

l lO IH.-DIf .L
(Chirurgie.)

9 hr* a 11 hr* . ^ALLI S I)'( iPLIL\ I M)N

Prof. .loan Loni- FAl'KK: II v «terectomic.

Prof. Lugeiio SI JA( LS: Thyroïdoetomio
(fvatérectoittie.

Prof, agrège? I). IUNOSTOX: ( holoeystectornio
Hi vroideetomio.

Prof, agrège O. MKK( IKK, (service durologio 
Néphrectomie,
Prostatectomie.

1 1 hr* a 12 hr*. LKroNS (LIN IQl IS

Prof. Luge rie ST-.IAl (Jl LS: (ia.-trostomie pour eaneer 
sténo-ant ill* L oesophage.

Prof. Agrégé I). lUN'LSTON: I'll can do luxation eon 
génitale do la ha radio opérée.

Prof, agrégé O. \1 LIU ILR : lamentation do filma do 
pyélographio endo-veineuse.

Prof. Pierre MASSON: Anatomie pathologique du 
eu nee r et do Puleere do Pen tourne.

Prof, agrégé A. PARK: Deux ea* do maladie do Kuril- 
moll WrneuiL

DISPENSAIRK OPT!I \LMIQIL LI OTO RHINO 
LARYNUOLOUIQIL: do lu lira à 1*2 hr-

Présentation do malade- et do démonstration de «*a» 
intéressant* pur le- ehefa do oliiiîque ot leurs 
as-i.stant-

/



+-----------------------«---------- ------ -------------------------------------------------—-----------------------*+

PEPSOPOL
CONTRE

INDIGESTION
ET

TROUBLES DIGESTIFS
TELS QUE

GASTRITES,ULCÈRES, HYPERACIDITÉ
4 ont ietit : l'a paille. <nrl». «le \layi»é*»e, Sou*» Lull île liiomi I il,
S*mi* 4 àirl» <it- Ififtmuth, < .art», «le 4 haut et llicurh. île Soude.

DEMANDEZ UN ÉCHANTILLON

POUR VOUS CONVAINCRE

RHUMES NÉGLIGÉS
j PRESCRIVEZ

SIROP

GUAÏACOL PHOSPHATÉ
4 Jiutfue once eontient :

4.uaïuinl 4 .arhonate . . 972 gm.
4 .réonote île llêtre . 416 et*.
4 oiieine IMioHpIi. 0.0.421 uru.
Tr. Aeonite ... 4t.it ce,
lly popliOHphite*» < ami h. 0.."»2 mm.

1 --- -------------  --------------- -------------

N’OUBLIEZ PAS

NUXALBYN
LE TONIQUE SOUVERAIN

S|»éeiitlité* <le la Maison
I 4>ni4|iie», Elixir». Teinture», Extrait», T ablette», 

< 4»niprimé» Ilv|HKiermi4|ti4‘», Sel» ran tilt'** etTer- 
ve*»eent», < lu|>»ule», Pilule», Sirop», Lmtil»iou».
Sit|»|»u»ilo»re», Onguent, ete., ete,, ele.

Nous donnons une attention spéciale aux formules privées

‘Ibowatt & ‘îlloore ‘Limited
721. rut St~Antoine. MON I It LAI,

I él. M \ r<| nette 77*0-77 42

U
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Jeudi
----------------»----------------------------------*----------------- -------+

!|
HOPITAL NOTRE-DAME

( Médecine. )

SK H VIC K DK ( LINIQl K MKDIt ALK: Pro f. \ I

Prof. A. Ia*SADK Ia*s (isHtritcx d'origine r**tî*»x«*

Prof, A. LEGER: Surrératôme et crise* d’hyjterteimioji <•»«« 
plitjuées d’oedème aigu du poumon.

M. Albert DeGI'IKK: Traitement de Pangiue de Poitrine

M. Roméo BOIT HEU: Présentation de malade* à Pamplti 
théâtre.

KKItVH K DK ( LKVIQi E M KDK A KK :

Pro/. K. I*. H K SOIT: Aperçu général *tff les anémies et te* 
cirrhoses.

\l. I.. 11. GAIÜKPY : K * traitement médirai de certaine in 
feet ions broncho pulmonaire*.

M. Albert 1(01’KK Al': Présentation «le malade* à lamphi 
théâtre.

M. IA. Mid'SSKAI : I 4 n «a* de phréno t a rdio * ! »a -me 
J la* traitement de l’ulcère tie l’estomac par le tu 
huge d’Kinhorn.

M. A. (î KI.IN AS: Traitement tie* anémie* [M-rnieieu*» ~

SKUVK K DK DKHMATO SY PHIUDUAPHIK

Prof, Gustave AU( 41 AM BAI LT. Malariathéra pie de la *\ 
phi lis nerveuse.

M. Albérie MARIN* Traitement du lamtr de la Peau

M. A. S.VBETTA : Psoriasis: diagnostic* et traitement
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BATTLE CREEK
| S A NI T ARI U (VI [

Health foods
l*our Tous

I
I

Les vendeurs autorisés d e ‘"Battle Creek 
Health Foods ’ sont pratiquement établi 
dans toutes les villes et villages des Etats- 
Unis et du Canada. Ce sont toujours des 
épiciers et des pharmaciens île première 
classe. Vous les trouverez courtois et bien 
renseignés. Et si vous les questionnez au
sujet de “Battle Creek Health Foods”,
ils seront heureux de vous répondre et de 
vous fournir de la littérature descriptive 
qui vous en dira encore davantage au su­
jet de la variété de ses nombreux produits 
alimentaires.

['eruteurs autorisés

A. Dionne Fils é? Cie
j 122!, rue Ste-Catherm<? Ouest

MONTREAL
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Jeudi
4

M. 1*. POIRIKR: Impétigo diagnostic et traitement

M. K. L. BOlLAiS: Diagnostic différentiel «1** eertaine- affee 
tiotth parasita in** de la peau.

De 9Vi à ÎOV» li,: Présentation de malades à l'amphithéâtre 
Par MM. (instave AR< HAMBALLT et Sibérie MAPI N

De 10Hi A 11 h.: Démonstration des différente»* technique 
en dcrmuto »v philigraphie par MM. tiustave AP( HAM 
BAI LT et Âfbérie MARIN

SKPVK K DK NKrR0UK.ilK:

M. Kdgar LAXDLOIS: U* torticolis post eiieéphalitiqui

M. dean SU T IKK: Deux «as de Paraphlégie spasmodicgtie 
familiale.

M. Roma AMYOT ; Commentaires sur un eas d encéphalite 
épidémique uecompagnée de dépression mélancolique.

SKPVK K DI, PKD1ATRIK:

Prof, d A. LKDrt : Aperçu général sur la Scarlatine.

M, d. H. ( HARBOXNEAl: Traitement de la diphtérie ma 
ligne par les injections intraveineuses de sérum.

LA B0RAT01RK:

M. Albert BKRTRAXD: Résultats obtenus avee la réaetion 
A li gomme d’épinette dans le liquide eéphalo-raehi 
dieu.



LIMN I

IMPORTATEURS 
FABRICANTS ET 
NEGOCIANTS EN

lOtKEUlI* 
I t IU\E

LA MAISON EXÉCUTE AUX PHIX LUS 
l'LUS ItÉDUITH LES K É PA RATION H ET 

r II ANS FOH MATIONS DE KOUHRUIiEH 
DÉFRAÎCHIES OU DÉMODÉES ELLE 

SE UIIAKGE AUSSI DE LA CONSEHVA- 
I ION DES FOURRURES QUI LUI SONT 
CONFIÉES DI KANI LES MOIS D'ÉTÉ

MONTREAL1170. RUE ST-DENIS



1
Jeudi

MM. I*. DKIA K( ( Mit» et I. OIUKIO AN : 
la prevention tuberculeuse ( lu*/ !»•'* enfant

. J.-A. dAlUlY: l>u diaguontie précoce *• »» tuU*nu!o*« 
maint*.

f------------------------------------------------- *----—-----------------------------+
i
ij

HOPITAL SAINTE-JEANNE-D'ARC.
(Chirurgie)

1 M. I. COTK: La loi de* accident* du travail au (wdfit de 
vue de* accident*.

1 ;— M. Fr* de MA II I M *N Y : La préparation du malade |H#ur 
l’opération de l’Appendicite.

d MM. COMTOIS, CAONIKK, Fil*: la** amenta phy*h|tie* 
en gynécologie. la** agent* physique* dan* le* mala 
die* de la nutrition.

INSTITUT BRUCHESI.

I —M. Lout* VLUS( H LLI)L\: Pneumothorax artificiel et 
Off J**e**e.

MM. < h. IIFKTKAM) et A M 
|>la*tie et Phrénieeetomie.

( H<ILKTTK Thoraeo

:i MM. o. L. X OIS F l X et L MOKKAC : Syphili* et 
herculo*e [Uiimonaire.

1 M. Lotii* KOCX : La c uti réaction chez h 
de *tati*ti<jue.

53
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Les Substances 
Essentielles

i
i
i
i

A LA

Croissance

mm
Le VIROL fourmi les TROIS POINTS 

ESSENTIELS à ! alimentation des enfants 

et des invalides ;— j

1. Il est riche en VITAMINES.

2. Il présente, PROPORTIONNÉS
PHYSIOLOGIQUEMENT, les j
éléments nutritifs nécessaires à la santé.

3. Il S’ASSIMILE avec FACILITÉ
même par les constitutions les plus 

I délicates. î

HH

VIROL
CONTENANT DE LA MOELLE ROUGE DOS,

lift'

!
BUREAU DES IMPORTATEURS CANADIENS: j

6201, avenue du Parc,

MONTRÉAL.

i
;
I



Jeudi
f------------ «------------------------------------------------------- ---------------------- +

2.30 hr..

SEANCE PLENIERE 

LES CHOLECYSTITES

Prof. Agrégé K. BOU.TIKK ( Montréal ; 
Diagnnat ir ( 1 iiti«|ut*.

Prof. Agrégé NS. ( Ill PAN (Pari- Bio 
< * .

NI. A. I DKS.J A RDI\S f( hi»i*|in NI;i v' 
Rocheatcr ) : Bxploratior» nuiiologiqiic.

Prof. Albert **t M. Achille PA<<M I I i tjué 
!><*<•: Traitement ( hirurgieal.

FILM: Opération hiir h*** voie** IhHhîiv,. 
M PAU H Kl (Pan,

5 hr». ASSKMBliKK général»', Kl**«-ti«»u-. et»*.

S hr.. B.WQt I ! I I >A N SI

55
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| Kaylene ;

I ii medicament effectif 

I pour

rail t isrnl ie in lest inale
i !

I kaxlrne ahsorlie 1rs toxines «1rs leur dcxclop- 
I |M*mi*nl el facilite leur el mination.
I I
j Spécifique dens les

EMPOISONNEMENTS ALIMENTAIRES

I ii ili*|)ôl rhi / !«•* pharmaciens 

Fa hantillons et littérature

<u>

N \ÏÏO\ \L HIM C & Cil KM IC AL CO.
of (Canada Limited

MONïKK \l.

Agents exclusifs pour le (.ariada.

j Disulphamin !
I ne prcparal ion et hiq ne

pour le j

traitement îles toxémie*.
I »
i REFROIDISSEMENTS, INFLUENZA, PNEUMONIE j 

et INFECTIONS puerpérale, chirurgicale, etc.

Donne «le Iioiih résultat* dans le 
traitement des infections (rnip'ius,

Fc hantiUons et littérature 

| de

I WTIONAL m<( «K CIIKMICAL CO.
of < anada I âmited

j MOVIIIKU,

i Agents exclusifs pour le Canada.

— —.— 4*
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Vendredi
++

Vendredi, le 19 septembre 1930.

1 9 hr. a 12 hr». AGENTS PHYNKJt K>

ît) Dali'» toil* li*?» hôpitaux,

h) A Niiatitut fl» t tael Him.

9 hr». -V Pilot**! VVINDSHK, K* union *!*• PAS.so 
riATIOX MKDU ALK de la PKOVIN 
< h de Ql h 11 Et' Affila U*» de $
l ASSOC IATION DES MKDKUN'S DK 
LA Mil K FKÀXtJAISK UK L AMKKl 
QIK IH N U KD.

M. Hubert lit I I KKKKZ V u York ; ; Diagmot ?*• 
et traitement ehirurgien! lit- la TilU h uIom* i* 
Malt*

Prof. Agrégé M. ( 1 i 1 H A % Pari* ; Ktude médi 
t-alt* (lu doUtriiHtroiofi.

Prof, Kutii» L. PII AN Kl F <Ilo*tof!/: la* trait** 
ment ehirurgieal de* déchirure* du périnée.

1 hr. DKdKI N EK offert par FASSiM'l ATlON MK DI 
i ALK de la PKOVIXt K de gt K II Kl

Dismi KS; M. ( KoSs, President,

Prof. L. K PH AN Kl F (HimUm).
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Depuis plus d’unquartde siècle, la Com­
pagnie de Produits Chimiques E. B. Shuttleworth 
Limitée, compagn ie essentiel lement canad ienne 
a eu le privilège de fournir des produits 
pharmaceutiques de première qualité aux 
médecins de la prov ince de Québec.

Spécialités E. B. S. bien connues:

Bromatol
Tablettes Codophen
Dilaxol
Colchotol
Digestophos
Diuretol
Formai ithizine
1 lormonal (Sexe masculin et féminin)
Hypo Malt 
Onguent I lemroydine 
Tablettes Effervescentes 
Laxavescent 
Pi sc id i a Composé 
Rheumatol, etc.

Ces médicaments sont préparés à l’aide 
des meilleures substances possibles et don­
nent satisfaction. On peut les obtenir par 
prescriptions, directement ou des principaux 
pharmaciens.

Une investigation personnelle sur la va­
leur de ces produits est sollicitée.

Inscrirez les lettres E. II. S. à la suite 
ilu nom du produit prescrit ahn que 
le patient bénéficie du médicament
authentique.

E. B. Shuttleworth Chemical Co. Limited !
i

898, avenue St. Clair Ouest j
TORONTO 10, ONT. Can.

Monsieur A. A. SUMMERS
Représentant de lu Province de Québe



Vendredi
+

2.30 hr*.

SEANCE PLENIERE 

AGENTS PHYSIQUES

Prof. J. K. OKNÜllKAl (Montréal;: Agents 
PliVM»«jut*H ft (’amor.

M. K. PKllHON (Québec) : La Diathermie.

M. ('h* «If BLOIS ( Trois-Rivière*) : Hydrothé 
rapte.

Prof. ( i. AIM il AMBAILT ft Prof. Agn-gé \l 
liérif MARIN (Montréal;: la».* Agfnt* Phy 
*i«|Uf* fit Dermatologie.

Prof. Agrégé*!. K. I AN \ K ION (Montréal Ra 
diothérapie et etti iftliérapie dt*^ tibronif*.

M. O. IHT’RKSNK (Montréal): I.''Ionisation.

M. P. DKSpOSSKS Pari*): I. Ionisât .ion «lait* 
If traitfiiifnt des traumatisme* art i<* ulaire*.

Prof. *1. L. PAT 11 P (Pari*): Radium t*t t Iiirur 
gie dan* If < amer <111 fol utérin KII.M) 
Hystérectomie pour cancer du col,

5 hr*. Asm;mbU;i; OI.M PAI.I

Résolution*.

Question* à Pétmle pout If prochain t ougré* 

Rapport divers, fte.

8 hr» DINKRS de PRo\h» I |o\s par O Rot PI > ADIM \

+«----------------------------------------------------------------------------------------------------------- -
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LA PLUS IMPORTANTE 
LIBRAIRIE et PAPETERIE 
FRANÇAISE AU CANADA

■+

BIBLIOTHÈQUE MÉDICALE

1.’anatomie en poche, par MM. W Pauchst et Dupret.
in 12, 316 pages, 297 planches $1.75

Formulaire des Régimes Alimentaires, par Dausset. 1.50
Le Larousse Médical Illustré. Edition 1929. Relié D/?rni-

chagrin. 8.75
Dictionnaire de Médecine, de Chirurgie, de pharmacie 

et des sciences qui s’y rapportent, par E. Littré 
2lè édition, entièrement refondue, par A. Gilbert.
Relié toile 6.75

Médecine légale, Piécis par le Dr Baltha/ard Relié 3.00 
Obstétrique, par M Fabre 2 volumes in 8vo B25

pages, 507 Gravures, Reliés . . 4.50
Manuel des Hospitalières et des Gardes-malades, par 

( h Vincq. ( Nouvelle édition refondue, par le Dr 
Chicandard). Relié toile. 1.50

Manuel de la Garde-Malade de l’Hotel-Dieu. Notions
Elémentaires de Thérapeutique in-Bvo 2.00

Eléments de Morale Médicale, par labbé 11 T ru del. 3 5
Introduction a la Médecine de l’esprit, par le Dr.

Maurice de Fleury............................  1.50
La Vit de Pasteur, par René Vallery-Radot. Toile. 1.75
Le Chemin du Bonheur, pai le Dr Victor Pauchet.

La Rééducation de soi.même Cartonné 1.25
Initiation à la Médecine, par le Dr Henri Bouquet .50
Conseils aux nerveux et à leur entourage, par le Dr

H Feuillade. . .75
La piatique du Massage, par le Dr De Frumerie. .50
L’infirmière visiteuse, par Mary bewail Gardner Ira 

duit de l’anglais par Mlle Juliette Lefebvre et 
le Dr René Sand. in-Bvo 2.00

Accidents du Travail. Evaluation des Incapacités, par
Imbert Oddo et Chavernac. . 3.75

Aux Confins de la Médecine, par le Dr Pierre Mauriac
In 12 Broché. .75

La longévité à travers les êges, par le Dr M. A
Legrand In 12 Broché .60

Le Terrain dans les Maladies, par le Dr J Héricourt.
In 12 Broché .75

Les Névroses, par le Dr Pierre Janet In 12 Bro. .75
1 s Psychoses et les frontières de la folie, nui le Dr

A llesuard. In 12 Broché. 60
Le Reve et l’Action, par le Dr G Gromard In 12

Broché.   .60

lI

l

GRANGER FRERES
ÜbRûâRÜS, P&petutRS. ImpORtcdCURS

54Noke IteancOutst. TfonkéîJ
Attention spéciale accordée aux commandes reçues

6o

par poste



SECTION D’HYGIENE 

A

L’HOTEL WINDSOR.

1ère Matinée : 17 septembre 1930.

PCKSIDKNT : M. S. BOl'( H KM. Mim-tt-ur du 
Scrvin* «h» Santé de la l it*”' dt* .Montréal.

9 hr*. M A. (Ol SINKAt Su ( intendant de l.» Divni i 
de la Salulirité; Purification de»» eaux dull* 
mentation h Montréal.

M. T. J. I.AFKKX IRR K, Ingénieur Sanitaire du 
Servie** Provincial «l’Hygiène: Pu ri tient ion «le»» 
eaux d’alimentation pour la Province de <t»ué 
Ih**.

M. L. K. DP H K i Notre ! >ame-du-Ian . I au po 
taille au point «le vu** Médical.

10 hr*. DKPAIM de PII ôte I Windsor p«mr la \ -it* 
PAquedue d«* Montréal.

i

2ème Matinée : 18 septembre 1930.
!

l'KKSIDKNT: M. S. But < H K K, Dimtrar «lu
i Sen i»*** fie Santé de la < ité <l«* Montréal.

!
| 9 hr». IIAI'I'OCI «!«■ M II i:KliVAI> «t M. \ *. K* M I V
j Surintendant* de«* division* de> Maladie* t ou

tagieu**** et de l’Hygiène de l’Ktifance. In. 
tiitttii*atioti antidiphtérique à Montréal,

M. d. K. BKAUUKT. Otfieier irie*iicat «le l’unité 
Sanitaire «iti eomté *|«* Téi§ti*eouata : Imuni 
nation * dan* I** eomté de I <
miwcouata,14854053



t---------------------------------------------------------------------------+
!
I
j Cette Compagnie Canadienne

Solli ite votre Support

I N C O R P ORÉE 1909

! CANADA NATIONAL
FIRE INSURANCE COMPANY

i
WINNIPEG

ACTIF A LA UN DE L’ANNÉE 1929
| $1,409,002.76

PASSIF

! $301,884.45
ïI

SIÈGE SOCIAL, PROVINCE DE QUÉBEC

460, RUE SAINT-JEAN, 

MONTREAL
E. J LANGLOIS.

Agent Provincial.

i
I 
I
î 
i

Représentation sollicitée



CIKCAU
de

PENIilSNEHENri

(c H U mi U Ht* trouve au milieu 11** la *alle d’Kxposi 
tion de* produit* pharmaceutique* (Windsor liait).

la»* numéro* d’appel au Téléphone sont le* suivant*
I Ptowii *2541 2542 2543.

Le* lettre* et dépêche* peuvent être réel a mée* au 
Bureau de Henseigneinent*.

Deux bureaux de Télégraphie sont à l’usage de* t ou 
gre**i*teu.

Facilités de transport sur les chemins de fer

A l'ocra*ion <1 u Congrès, les Compagnie* de Transport 
du t a mu la et de* Ltat* I ni* ont consenti un rabais sur le 
prix de passage de retour. Pour bénéficier de cette rédue 
tion, il faut payer le prix complet du billet d’aller et se 
munir d’un certificat de congrès (Convention ( Vrtiflcatc) 

fourni par l'agent an point de départ. !*• eertiticat doit 
être remis au Secrétaire, dé* l'Ouverture du Congrès. I n 
représentant de* t oinpagiiies de transport fera la vériti 
cation de ce* tVrtifieats, permettant ain*i d'obtenir le taux 
réduit pour le retour, ( ette rédueton de* taux sera valu 
ble jusqu'au 25 septembre.

Automobiles

.Vos visiteurs, avant leur voiture, peuvent obtenir une 
marque d'identitication ail Secrétariat, ce qui leur donne 
droit A des privilège* spéciaux quant au stationnement et 
il une plus grande considération de la part des Agents du 
Trafic.



MESSIEURS LES MEDECINS

Vous donnez des avis à vos patients; nous aussi 
nous en donnons, mais sur les voyages, qui» évidem­
ment ont rapport avec la science médicale.

Voyagez et faites voyager vos clients pour santé, 
affaires ou simplement bon plaisir, par notre entremise, 
bien entendu f ! !

Pour le voyage le plus simple comme le plus com­
pliqué, dans tous les pays du monde sans exception, nos 
services sont à votre disposition :----

BATEAUX —Billets de passage par tous les services 
sur mers, lacs et rivières.

CHEMINS DE FER —Billets de passage, avec couchettes 
et fauteuils, aux tarifs réguliers.

HOTELS Chambres retenues à l’avance.

VISITES DE VILLES —Excursions locales avec guides 
expérimentés.

BAGAGE —Expédition de bagage et marchandises de 
tout genre,

ASSURANCE —Assurances des voyageurs contre tous 
les accidents. Assurances du bagage contre tous 
risques, perte, détérioration ou vol, même dans les 
hôtels.

ARGENT — Chèques de voyages; comptes de banques 
à l’étranger; achat, échange et vente de monnaies 
ét rangères.

PASSEPORTS—Obtenus promptement, et, si nécessaire, 
dans la même journée.

VOYAGES DE NOCES - VOYAGES ORGANISES,—
comprenant toutes dépenses, à prix fixe.

CROISIERES — Autour du monde, sur la Méditerra­
née, aux Antilles.

LES VOYAGES HONE
Suite 103, Edifice University Tower 

660, rue Ste Catherine ouest, angle Université.

MONTREAL, P. Q.

Tel. Harbour 3284, communiquant avec tous les services



Is* Dominion, Stuart Unraift, 1*200, rut* Stanley (situé 
ft barrière de I * I |ot**l Windsor) accorde It*** privilege stii 
vents aux Congressiste* :

1 $1,00 par 24 heure* pour remisage de la voiture;

2°—Four las ( oiigressiste* locaux, paiement de 75 
par jour, soit $3.00 pour las quatre jours du ( on 
grès, paya Oh* ft Fa va lift*, avt*<* permission dVutrer 
et de sortir à volonté de H hr* tiu mu till ft intuitif;

;j Oit eiteore .25 pour la première heure de station­
nement et ,05 pour les heures subséquente*.

4°—Cn préposé du garaye, eu uniforme, se tient ft 
l’entré»? de F Hôtel Windsor, aux heures propices, 
pour prendre charge ou guider les voitures des 
( ongressistes.

Passage gratuit sur les ponts du Havre et Victoria

Sur présentation de leur carte de Membre de notre 
Association, les C ongressiste* ont le privilège de passage 
gratuit sur les deux jwuits du Havre et \ ictoria, du 15 
au *20 septembre.

Films

Le Comité Exécutif s'est p ream ré toute une série de 
01 ms cinématographique* sur des sujet* médicaux, para 
médicaux et panoramiques qui seront déroulés, ft plusieurs 
reprises, durant le Congrès.

Exposition

Han* le* salles de l’Hôtel W indsor, e**t organisée une 
exposition de produits pharmaceutique*, d’appareils de phy 
siothérapie, d’instruments de chirurgie, de livres aucun*, 
et de construction des hôpitaux (photographies, plans, 
devis, maquette*;.

Golf

Far entente. les Congressiste* ont le privilège de jouer 
au golf, sur le terrain de plusieurs clubs ft proximité de 
Montréal, moyennant la contribution ordinaire.

$5
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EN RADIOLOGIE
comme en électricité médicale

Les Etablissements GAIFFE, GALLOT 
& PILON - PARIS

sont en tête du progrès

Par leur ancienneté 
Par leur importanee,
Par leur* création*.

Leur* Agence* et Sueeur*ale* font eonnaître et appré- 
eier dan* tou* le* pay* du monde le* qualité* maître***** 
de leur ipparetls; Hni et élégance fraru;ai*e* allié* il la 
rotui*te**e et A la précision.

Tou* le* grand* nom* d«* la Science, de la Radiologie 
et «le l'Electricité Médicale sont associé* à leur* réalisa- 
t ion*,

I*** plu* ancien* comme le* plu* récent* manuel* 
d'Kleetrologie ou «le Radiologie ont décrit ou décrivent le* 
appareil* (JAIFFE, puis (JAIFFK - (»AIAAYV et enfin 
(LM F F K, GALLOT A* PILON, aujourd'hui COMPAGNIE 
GENERALE UE RADIOLOGIE.

(Irâce à leur* laboratoire* bien outillé**, si la compé­
tence de leur* ingénieur*, si la puissance de leur* usine*, 
daiw tine marche *an* cesse ascer.liante il* ont successi­
vement doté la Médeeine et la Seienee d'importante* nou­
veauté* :

La mode» te bobine IUM HEKORT-GA1 FEE du début 
h a pas fini *a «-arrière «pu* voiei le générateur à cumrant 
«-ontiiiu si (PM 1.000 volt* et le* tubs** à 400,000 v«dt».

Au < annula, grâce si la reitoinmée «b* ee* Etablisse- 
nient* et à la confiance «ju'il* inspirent, grâce aussi à la 
*ympathie vi*-A vis «le <-«* «pii est Eram.ais, b** plus grands 
( «•litre* »«* sont adre**é* à eux pour **é«|iûper d’une ma 
ni«-r«* moderne: nous pourrions citer tel Institut oû cer­
tain'» appareil* *ont le* premiers en serviee au monde et 
sans é«|iiivalent pour la pui**auee.

AGENCE POUR LE CANADA —pourvue 
de tout le matériel nécessaire à assurer 
un service irréprochable sous la direction 
technique d'un Ingénieur des Etablisse
Inents GAIFFE. GALLOT S FILON

FA PRECISION FRANÇAISE
P. Cardinaux, Dr. Sc.

3458, rue St-Denis MONTREAL
Téléphone: HArlmur îi.'lfiî

*-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- *---------------------
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AVANT-PROPOS

Non» ne voulons nullement fain* ch»livre» d'historien. 
Nouh avons simplement réuni, en quelque» notes, les dûtes 
importantes de lu vie de ehaeiin de nos hôpitaux et rap­
pelé, en quelques souvenirs, que nos maisons, comme ail­
leurs, peuvent avoir leur histoire. Si nos vieilles pierres 
disparaissent avec plus de rapidité, elles n'emportent pas 
toujours avec elles h* souvenir des ambitions et des espé­
rances qui y ont vécu, parce que les édifices qui les rem­
placent ne sont, en somme, que le» témoins modernisés de 
la constance de nos traditions et de la prévoyance de notre 
évolution, f/histoire de nos hôpitaux est intimement liée 
A celle des communautés religieuses ; et nous nous plai­
sons à dire ici le vif intérêt que nous avons pris dans les 
annales A voir se dérouler b» lit tu des luttes et des sacri 
lices qui ont créé telle ou telle oeuvre. Malheureusement, 
il nous est impossible, dans un aussi court résumé, d’écrire 
tout ce qui nous a paru digne d'être connu. Nous nous 
somme* bornés A esquisser à grand» traits, sans nous 
embarrasser de longues statistique», les faits qui caracté­
risent le mieux l’esprit «le chaque oeuvre. C’est pourquoi 
mais avons surtout parlé des difficulté» du début, en négli­
geant volontairement les noms de «eux «pii travaillent 
encore aujourd’hui au succès «b* l’entreprise. Pour mieux 
comprendre notre évolution hospitalière, nous avons donné 
A ««• petit iiperçu historique un ordre chronologique de 
fondation. De plus, il nous a paru impossible «b» passer 
•‘«ms silence nos deux principaux hôpitaux anglais. D’au­
cun» seront peut-être surpris «b* l«»s trouver « lassés «lans 
ce travail. Qu'ils lisent leur histoire. Ils seront pénétrés, 
«•«mime non» l'avons été. <|«* l'importance qu'il» prennent 
«Un» l'histoire hospitalière «!«• Montréal.

Korn'»» Ht >1 ( Il HIC



1/1 lôtel-Pieu de Saint-Joseph 

de Montréal

•4

L'histoire* <it* l'Hôtel Dieu tie Saint Joseph est intime 
ment liée à celle tie Montréal. < Mi ne saurait parler «h* 
l'une sans mentionner l'autre, puisque Jeanne Mance, la 
fonda! rice, faisait partie de la petite troupe «le Haul d* 
(homédy. lorsqu'ils alrordèrent sur cette île “au mont 
royal", le 17 mai D>42. Idle était venue au ( anada dare* 
l«- hut avot:é h Madame la duc liesse de Bullion, sa coin 
munditaire, «le fonder un hôpital K lie ru* tarda pas a 
l'installer d'abord dans **a propre maison, hôpital sans 
malade*, puisque, d après le IV Vimont. pas un colon ne 
fut malade, ni blessé, cette anru*e IA. Ku 1U44, ayant reeii 
tie sa bienfaitri«e 2000 livres et diver* meuhle*. \l «h* Mai 
sotineuve mit à l'ouvrage st*s homme* et, le S octobre, 
Jeanne Mance entrait dan* l'hôpital «le Montréal «I où 
elle écrivait une lettre «le remerciements A Madame «h* Bill 
lion. ( e fut là le premier Hôtel Dieu La maison était en 
hois, construite hors d«* l'atteinte «h* la «rue printannière 
de*, eaux, longue «le soixante pieds et lare»» d«* vin^t quatre 
l/lle se divisait «ui iln«* «Miisine, une ehamhre pour Mlle 
Manee. d«*u\ pièet»s pour les malades Tout près, on y 
tallu un pet it oratoire «*n pierr»*, «le neuf pied*, par dix 
voûté pour empêcher la pluie «I v faire «les dégâts.

Tout de suite, les blessés affluèrent « t. A la suite <1.* 
charnue ties incursion* de» Iroquois, l'hôpital se remplis 
sait, Jeanne Mance en dirigea h* service plus «h* L» ans 
et la maison d* 104 L si*.»* aux envi rotin «le la rue St Baril 
actuelle. servit à cette tin pendant cinquante ans Lu 10.V» 
Jeanne Mance fit un voyage *u I* r urne «*t ramena avec clic 
tr«*is Hospitalières «h- Si Joseph, t«nites les trois native- 
<h* l'Anjou: le*. s«s*iir dmlith .Mort au «l«* Bréstdes. ( utile 
rim* Macé cl Mûrit* Maillet. KIle* sc _ rent It* .1) 
juin 1650 A hord «lu Saint I min , en partance «h* La lî«< 
clielle. IVndaiit la traversée, la peste se tlédara et attei 
cru il deux «l‘entr'elle*. Jearuit* Maint* et Jeanne Macé Hiles 
n'arrivèrent A Montréal <|Ue le 1* octobre suivant, mettant 
**ci/»* jours A faire à la voit» le tr • jet entre Québec et \ il 

Marie. A cette «late. Montreal ne comptait que deux ten* 
soixante personnes environ. Jeanne Manet* remit aux reli 
pieuses “son cher hôpital . lesquelle- eu prirent la -i raiM <*

--------------------------------------------------------------------------- ».
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Omuieière, i'ii 1070, alors que leur communauté avait été 
reconnue officiellement par It* pape, dix an* auparavant.
I.’hôpital fut I »r fi lé trois foin: t*n 1095, en 1721 et 1754, t*t 
chaque fois la maison se releva de ses cendres. Malheu­
reusement, jusque vers 1700, on ne possède aucune statis­
tique sur h* inouv ornent hospitalier de I ‘ H At « * I Dieu. Mais 
de 1700 â 1800» on naît qu'il y passa 82.121 malade*, près 
tie mille malades par année.

Kn 1801. rHôtel Dieu quitta la rue Saint Paul pour 
venir s installer au mûrit Sainte Famille, près du Mont 
Koval, en son site actuel. Mais que de progrès depuis lors!
Kn J825, l’hôpital n’avait que 25 lits, en 1820, il en eut 
cinquante, en 1842 cent et de 1825 â 1800 on trouva moyen 
de recevoir 40,000 malades dont le nombre s’augmenta jus 
qu’à 128,000 dans les cinquante années qui suivirent.

Kn 1902, nouvel agrandissement jusqu'à 208 lits et 
fondations de l'école de gardes malades, qui compte de nos 
jouis 80 élèves. Depuis, on a fait l**auroup d'autres chan­
gement* (pii ont porté le nombre des lits à 500 et, Fa il née 
dernière, plus de cinq mille malades ont été admis A Fhô 
pliai,

K Hôtel Dieu de Montréal a une belle histoire. Depuis 
le début, elle fut liée au sort de notre ville et intimement 
mêlée, vers 1847, aux incidents de l'Keole de Médecine et 
de < hirurgie de Montréal, devenue plus tard la Faculté 
de Médecine de ITnivcisité Lavai, (“est le doyen de nos 
hôpitaux.



f*-------- *------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------H *

La Crèche d’Youville

Ail commencement lit* la colonie, h*» enfant* Abandon 
né* étaient A la charge de* Messieurs de Saint Sulpice, «|ut 
eurent la haute main *ur l’île de Montréal, ju*quVrt MlîM. 
date A laquelle h* Moi confia le soin de* enfant* abandon 
né* à une sage femme chargée de le* recueillir, île leur 
procurer de* nourrice* et de veiller a leur entretien. Ce 
système-, A la longue, amena lieattconp d’ahu*% celui entre 
autre* tie la vente aux sauvage* de ce* petit* At re* par 
de* mmrriee* peu scrupuleuse* e *éduite* par l'appât du 
gain, la?* autorité* durent intervenir et *anctionner ,*é 
vèreineiit ce trafic honteux.

C’e*t A ce moment «pie la Mère d*Youville, A laquelle 
aueiine *ouffranee humaine n’était ifiditTérente, intervint 
atiprè* du Roi «pii refn*a de lui confier l’oeuvre, ce «pii 
ht chagrina fort. Kl le r«**«dttt dVn garder «piehpie* iim* k 
*a charge et «le 1754 A 17511, elle en recueillit «lix sept. La 
fotulat i«m de la Crèche date donc «U* 1754.

Apre* la guerre, la misère vint. Tou* le* jour*, t»n 
trouvait aux carrefour* de* rue* «h* nombreux enfant* 
abandonné*. La ehrotthpie du temp* raeonte tpte «piatre 
petit* enfant* lurent trouvé** noyé* dan* ht rivière Maint 
Pierre et, tptehpte* moi* plu* tard, Mère d’Youville en 
trouva elle-même un gisant *011* la gla«‘e et mort d ur» coup 
«le poignard. Kl le pen*e alor* «pi’il lui *erait assez. facih* 
d<* recevoir dan* *«m Hôpital CénèruL ancienne mai*oii «le* 
"Frère* Charon”. ( «** enfant* tpie l’ègoïsnm «mi h* dé*e* 
poir eoiulainnaient «an* pitié. le» enfant* furent alor* 
a<e«*pté* par h** Soeur* (îri*«** «pii en prenaient *oin et le* 
confiaient A «h* brave* famille*. A vingt moi*, il* étaient 
rémi* aux religieuse», ptii* placé** en adopt hui.

( «*t état «h* eh«»*♦•* dura jusqu'en I shh alor* «pu* la 
Mère Filiatrault, supérieure général»* «l«* la communauté, 
n-sohlt d’ouvrir A l'Hôpital même une *all«* pour ceux «pii 
manqueraient «le parent* adoptif*. Lu mai lîtO'2, tout le 
quatrième étag«* «h* l’ai le Saint Mathieu était consacré* a 
la Crèche. Il fallut rinceiidie «h* inlH, pour détruire tout»* 
la t rèdie «*t ââ petit* enfant* payèrent «le leur vie h* geste 
d’une folle. On reconstruisit plu* graml et, en lît'iô, hir* 
du déménagement A N«»tre-l)ame «le Lie**** il y avait déjà 
2P8 enfant*.

CVst après l’incendie «pie s'organisa *«m* la direction 
des Soeur* Crise* Picole «le* (îar«le» «l’eufaut* <l«* la Cr«* 
che «l’Youville. Cette «Voh* rend A l’heure actuelle h** *er 
vace* |«** plu* signalé* puisque d‘abor«l elle comble une 
lacune et «pie, «*n*uit»\ elle a permis «rabaisser considéra 
hleineiit h* taux «lune m«»rtalité jadis très élevée. Ce «pi» 
fait «pie maintenant le* place* sont rare* à la ( ôte «h* 
Lie**«* puisque deptli* cinq an* on a du refus«*r *J4t»H en 
tant».
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Lc “Montreal General Hospital”

Apron l'Hôtel Dion. e’est le pin* vieil hôpital général «le 
Montréal. Sa fondation remonte A et* petit login du stpiare 
Chahoilh*/. oft «piatre lit* furent consacrés» en 1H1H, au 
soit» de* immigrant* malade*. II* avaient été nombreux 
A l'automne précédent et par nuit® d’un terrible hiver leur 
misère fut très grande. Si bien «pie l’an rua» suivante quel­
que* homme* d'affaire* résolurent d’aeheter un immeuble 
situé *ur la rue Craig, à <h*ux porte* A IVst de la rue Saint- 
Laurent, «*t capable de contenir 24 lit*. Tout le matériel 
fut fourni par l’Armée *ur suggestion du duc de Rich­
mond et b* Dr Blackwood devint le premier médecin de la 
maison. Mais, en IK20, devant la nécessité d’avoir un 
hôpital pour le* Canadien* «le langue anglaise, un comité 
«le citoyen* riche* acheta sur la rue Dorchester le site 
actuel d<* l'hôpital. La pose de la pierre angulaire fut 
une grande fête et donna lieu A une explosion de charité 
comme rarement Montréal avait eu l'occasion d’en voir. 
L’architecte eut b» beau geste de laisser A l’hôpital b» prix 
«le son travail et la générosité de* autre* fit le reste. On 
put môme établir un système de chauffage par l’air chaud, 
b* premier «lu genre au Canada et timer l'ensemble de 
l’édifice- d’une coupole servant aussi à éclairer la salle 
«l’opération.

Is* refit* «l'une charte A la législature entraîna un 
duel entre MM. O’Sullivan <*t h* Dr Caldwell, A la suite 
«l’article* violent* «bins les journaux, duel inutile, puis­
qu’il faillit pour b*-* deux avoir des conséquence* malheu­
reuse* et que, l'année suivante, la charte fut accordée.

<'‘est abus que naquit, au Canada, la première école 
de Médecine, sous le nom <1<* "Montreal Medical Institute”, 
la* "Montreal General Hospital’’ fut le premier hôpital 
nord-américain à ouvrir ses porte* aux étudiants. Quatre 
au* plus tar«l, .*n 1H2K, ITni\er*ité McGill invita le* mem­
bre* «h* | è«oh* à *«* constituer en Faculté de Médecine.

A moment, l’hôpital n’avait que 72 lits <*t tout le 
personnel *«* composait d'une matron®, «le deux garde* ma­
lade*, d'un chirurgien et «h* cinq praticiens. Veut ou avoir 
quelques renseignement* sur son fonctionnement interne? 
Keoute/, ecs quelques résolutions tirées de l’assemblée «lu 
lô mai 1HM2. Il est ré*olu que h* nombre d«*s doiiie*ti 
que* «lu présent hôpital soit de deux infirmiers, d’un cui-
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sillier, d'une* ft* ni me de ménage, d’un homme de service ca­
pable de lire et d’écrire et d’un invalide sans gagea; que 
le salaire de h femmes ne dépasse pas cinq dollars par mois 
et celui des hommes huit ; que leur menu se compose de 
thé, de pain, et de beurre pour déjeuner et pour souper, de 
viande et de soupe pour le dîner et de sept gallons de bière 
par semaine; que la quantité de beurre ne doit pas excéder 
six livres par semaine â l’exception île la matrone qui peut 
en av< r pour son usage personnel deux livres par semaine; 
que le pain de la maison soit du pain bis/’ En 1832, Je 
salaire d’une garde malade était encore de vingt cinq shil 
lings par mois. Il y tri avait six de jour et deux de nuit. 
( cite année fut marquée â Montréal par une terrible épi­
démie de choléra suivie, l’année suivante, de typhus. Elle 
marque aussi l’adjonction d’une aile nouvelle, portant la 
capacité hospitalière de la maison a plus de MK) lits. Cette 
aile existe encore de même que la plaque de marbre commé­
morant cet événement.

En 1H47, survient une autre épidémie de typhus dans 
laquelle plus de 5000 immigrants irlandais moururent et 
furent enterré* près du pont Victoria. L’hôpital sut mon 
tier une noble attitude. Sur 2001 admissions, il y eut 1388 
cas de typhus.

L’année suivante, Madame Held fit bâtir l’aile qui 
existe encore au coin des rues Dorchester et St Dominique. 
( e tut b* commencement de l’évolution véritable de l’bôpi 
tul. 1807. 1874, vinrent bientôt mettre l’hôpital sur le pied 
d un grand hôpital. 1877 amène {‘introduction à Montréal 
et dans tout le C anada par le Dr Koddlek des méthode lis* 
tériennes,

Depuis, l’hôpital n’a fait qu'évoluer. Qu’il nous soit 
permis de citer quelques statistiques. En 1873, il y eut 
148.» patient* hospitalisés, 11,110 consultations externe*, 
contre 0.8-21 patients et 117,071 consultation* extern»**, *»n 
1023, Et nous sommes en 1030!

Au visiteur qui passe par ce district populeux ou m* 
trouve situ»* le "Montreal (buterai Hospital”, il faut con 
sellier tie remarquer te* progrès accompli* par ce centre 
scientifique et h* magnifique foyer des gardes malade*, uni 
que en son genre, au C anada.



I/Hôpital de la Miséricorde

LWuvre de la Miséricorde a débuté au faubourg Saint* 
/-auront, sur la rue Saint Simon, de non jours la rue Saint- 
Georges. Ce J«*r mai 1845, une femme de haute vertu s'of- 
trait résolument à v ivre dans une mansarde oft vinrent trou 
ver refuge de pauvres infortunes. De juin IH45 à mai 184b, 
près de soixante mère» prirent h tour de rôle asile chez 
Madame délié, à laquelle vint «’associer bientôt Madame 
Michel Kaymond. La maison fut vite exiguë et Ton dut 
déménager, rue W'olfe, à quebp/es portes au nord de la 
rue Sainte ( atherine, le petit hospice de Sainte Pélagie, 
ainsi nommé par Mgr Bourget. Km 1847, après de nom­
breux sacrifiées et une extrême misère, nouveau change 
ment: mi certain M. Donegaui offrait gratuitement l'un 
de ses logements, sis au eoiii sud est des rues Sainte-Cathe­
rine et Saint André. Vinrent des temps [dus pénibles en­
core. Les malades et les pénitente» avaient pour elles le 
peu de viande que la charité envoyait à l’hospiee, tandis 
que celles qui en prenaient soin se contentaient de pain 
et d'eau et que la directrice même, pour subvenir aux pre­
mières néeessités, “confectionnait des semelles de bottes 
pour le compte de plusieurs cordonniers”. A cette, époque 
l'Intolérance régnait, souveraine et implacable, et les mains 
tendues pour l’aumône se refermaient plus souvent sur de 
cruelles moqueries que sur ce qu’il fallait pour subsister 
et entretenir l’oeuvre. Mgr Bourget, de retour de Home, 
fut touché de la misère de l’hospice, il l’aida généreuse 
ment et» en 184b, mandait officiellement la Communauté 
des ‘Soeurs de la Miséricorde”, dont la Mère Mainte-Jean* 
ne de ( hantai fut nommée première supérieure. Cette an­
née h* nombre de parturientes s’éleva a 87. Il fallait en­
cores songer à »'ngrandir.

M. Berthelet, homme de grand mérite, qui fut dès le 
début attaché au succès tie l’oeuvre de la Miséricorde, ache­
ta, en 1851, pour la somme de *2,000 un terrain qu’il offrit 
aux religieuses, “Hlaeé entre la rue Dorchester, au nord, 
et la rue Lugam hct 1ère, au sud, ee terrain formait lisière 
0 l’est sur la rue Campeau (aujourd'hui rue St André), 
taudis qu'à l’ouest il n’avait guère de limites bien arrêtées, 
mais se constituait de petite» propriétés particulière» dont 
l’aclmt successif permettrait de s’étendre plus tard jusqu’à 
la rue Saint Hubert”. Sur l'emplacement, il y avait deux 
maisons: une “maison de brique” et une “maison grise”, 
selon le» annales. La première servit de cloître et la se­
conde d'hôpital, ( est à partir de ce moment que, sur la



demande <Im docteur Trudel, qui prêtait aux religieuse** b* 
secxnir* «le hou expérience, le* étudiant* en médecine fn 
r«*r»t aditii* à la materntiê. On les désignait en ce temps 
*o»i* !«• ftoin <1** “clerc*/*

Kti I8fj4, la communauté prend {mssesskm d ime non 
velle maison qu’elle vient de faire construire sur la rue 
Dorchester et, deux afin plu-» tard, sous la forte impulsion 
du maire de Montréal, M. Workman, un protestant aux lar 
ge* vue», le conseil de la ville cède aux religieuses une 
“habitation délabrée et mal entretenue’*, faisant v in à vin 
& la maison de brique de la rue Campeau. Malgré le* dé 
penne* entraînée* pour hoii aménagement, on n’y renia pas 
longtemps à cause de la curiosité « ruelle et malsaine qu’en 
traînait h* npeetaele «b* ces malade* traversant «b* la mai 
son-mère pour aller à la ehapelle. Kn 1NH0, le nombre «b* 
religieuse* eat «b* iff> et relui des Madeleine* «le rent trente!

De re moment, l’oeuvre ne fit que progresser et b** pré 
veutiofiH eontre ’ la maison de la corporation” tombèrent 
Des constructions successives s’élevèrent pour élargir b* 
but primitif «le l'oeuvre. Aujourd’hui, “la Miséricorde”, 
<omme ou l’appelle eouratnment, est un hôpital général, 
ayant une capacité de «MHI lits, mais dont les Mer vitre* de 
maternité et «le puériculture sont au premier plan.

demande «lu docteur Trudel, «pii prêtait aux religieuses le 
secours «h* son expérience, les étudiant* en médecine fu 
r«*r»t admis à la materiitié. On les désignait en ce temps 
sous !«• non* «b* “clercs.”

Kn l H A4, la communauté prend possession d’une non 
veil* maison «pi'elle vient «le faire construire sur la rue 
Dorchester i*t, deux ans plus tard, sous la f«»rt«* impulsion 
«lu maire «b* Montréal, VI. Workman, un protestant aux lar 
g«»s vues, b* conseil de la ville cède aux religieuses une 
“habitation délabrée et mal entretenue”, faisant visa vis 

& la maison «b* brique de ta rue Campeau. Malgré les dé 
penses entraînées pour son aménagement, on n’y resta pas 
longtemps à cause «h* la curiosité cruelle et malsaine qu’en 
traînait le spectacle «h* ce* malades traversant de la mai 
son-mère pour aller à ta chapelle. Kn 1NH0, le nombre de 
religieuses est «b* H) et celui «les Madeleines «le cent trente!

De ce moment, l’oeuvre m* fit que progresser et b-* pré 
ventions contre “la maison «b* ta corporation” tombèrent 
Des constructions successives s’élevèrent pour élargir b*
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L’Hôpital St-Jean-de-Dieu

Après la mort de son mari, Madame Camélia, par 
esprit de dévouement et de sacrifice, garda sous hou toit 
un idiot. Apre» »a mort, l'idée germa en elle d’un a»ile 
pour le» aliéné», dan» la région de Montréal. Mai» ee ne 
fut que trente an» a pré» la fondation (1843) de la com­
munauté de» Soeur» de la Providence par Mgr Bourget et 
Mère Gamelin que le Gouvernement s'associa aux reli­
gieuse» pour y fonder un hôpital. Les religieu»e» depuis 
longtemps déjà hospitalisaient de» aliéné» dan» leur rési­
dence Saint-Isidore. Cette ancienne maison provinciale »e 
trouve encore à proximité du fleuve et garde toujours à 
ses flancs le cimetière de la communauté.

Le premier asile fut détruit par le feu en 1800 et rem- 
plaeé, (tendant sept an», par des pavillons en bois. On 
décida enfin de le reconstruire et en quatre an» — de 1807 
à 1001 — surgit !’hôpital actuel, pratiquement une petite 
ville.

Il est, en effet, érigé en paroisse civile et religieuse, 
possédant son bureau, ses registres paroissiaux, etc..,, 
et ses douze pavillon» destinés aux pensionnaires publics 
sont reliés par trois corridors de mille pieds chacun dans 
lesquels circulent, sur une voie ferrée de petits omnibus.
Il existe de plus, dix autre» pavillons qui ne parviennent 
pas à couvrir le» 445 arpents du terrain de Phôpital.
L’eau y est suppléée par un réservoir extérieur d’une capa­
cité de 100,000 gallon» et par un réservoir souterrain de 
200,000. Quant au filtre installé au bord du Saint-Lati­
rent , il peut fournir 30,000 gallon» d’eau A l’heure et suffit 
amplement à la dépense quotidienne qui est de 500,000. 
Quand on songe que cet hôpital brûle 10,000 tonnes de 
ebarlhin par année, qu’il »‘y mange et qu’il s’y boit par 
mois 50,000 livres de viande, 100O »aes de pomme» de terre,
13.000 livre» de beurre, un wagon de farine, 11,000 livres 
de » ne re, 1,500 douzaine» d’oeufs, 0,000 gallon» de lait,
1.000 livres de thé et 300 livre» de café, on reste quelque 
peu sidéré en face d’une pareille organisation et très eu-

I rieux de connaître plus à fond son histoire anecdotique, 
j Malheureusement, notre documentation est incomplète, au 
• tant sur l’hôpital actuel que ~wr le vieil hôpital, brûlé le 

0 mai 1800.

Quoiqu’il en soit, l’asile e»t toujours sous la direction j 
d> s Soeur- de la Providence. Il comprend comme person 
ne! féminin 328 religieuses, 30 gardes malade» en entrai 
nernent, 85 gardiennes, et comme personnel masculin, 4 
aumôniers, 10 médecins, 4 internes, 2 secrétaires, 215 em­
ployés ou gardien», soit un total de 003 personne».

Kn 1028, un pavillon central fut construit, qui porte 
le nom du fondateur de la ( ommuuauté, Mgr Bourget, ré- j 
serve aux malade» privé», ,

!+------------------- --------------- ----------- +
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I/I lûpital Notre-Dame

L’hôpital Notre-Dame a eu cinquante urn, le 27 juil* 
let dernier.. Si l’on met en regard Je vieil hôtel Donegana 
«le la rue Notre-Dame avec l’édittce actuel «lu parc I^afon­
taine, on embrasse d’un seul coup tout h* chemin parcouru. 
L’oeuvre est née, sans effort, «le la nécessité publique et 
de la force des circonstances. Il u’existait alors qu’un seul 
hôpital canadien! ranç&is et le public se réjouissait de 
l’arrivée de l’Université Laval à Montréal et «le la tin «le la 
lutte Laval-Victoria. Il était maintenant possible de «le 
venir médecin sans passer par Cobourg! Mais il fallait un 
hôpital capable d'etre universitaire et d«* rendre en même 
temps service à la population, toujours croissante, de la 
ville de Montréal. Ce fut là le double but bien arrêté du 
Docteur K. P. Lachapelle.

Il trouva dans le curé «le Notre Dame, M. Rousse lot, 
l’aide efficace qui lui man«|uait. M. Kousselot comprit 
tout «le suite l’importance du mouvement et mit à sa dis­
position ses ressources personnelles en se portant garant 
du loyer et de l'ameublement de l’hôpital. Il ne faut pas 
oublier que le centre* de Montréal était alors ce qu'on ap 
pelle aujourd’hui "le «juartier des affaires” et «ju’il n’était 
pus pour déplaire à M Kousselot ni au public de voir s'ins 
taller l'un dans sa paroisse, l'autre à sa portée, un hôpital 
dont la direction scientifique serait confié» aux prof«*s 
s«*urs de la nouvelle faculté de Médecine, tenant à la régie 
interne, elle fut vite confiée à Mère Desc humps, supérieure 
générale des Soeurs Crises, «jui trouva conforme à l’humi­
lité «h* sa vie «le prendre la direction d’une oeuvre dont 
elle n’aurait à a*inquiéter ni des ressources, ni de la direc­
tion externe. Il y avait des misères à soulager, une oeu­
vre utile à créer, c’est ce qui importait le plus, lit mère 
Desehaittpi ne donna pas la moindre contribution au suc 
ces de i hôpital Notre-Dame.

(V que h* “Montreal («encrai Hospital” avait fait jadis 
en élisant un bureau «le direction .pour administrer l’hôpi­
tal, le docteur Lachapelle le lit immédiatement e«nuprcuaut 
qu’il y avait tout à gagner eu s'assurant une plus grande 
collaboration. Une seule différence cependant: cette ce H it 
horation était religieuse et laïque, la première du genre 
à Montréal. Et « ’est pourquoi, de 188© à 1 mmi, on vit sur 
le bureau de «lircet ion à «-ôté des noms des premiers fonda 
tours, ceux cl# Miller, O. V. flé!»ert, J. K. ThÜMmudeau. 
U. J. Harbcau, R» Tansey, A. Turcotte, L. O. Loranger, O. 
Faucher, K. Forget, O. DeSerres, K. IL Le may. Vingt ans 
apres sa fondation, le nombre de malades hospitalisés 
était passé de 772 à 2,023 et le nombre de consultations 
externes de 1 ,©00 à 21,818. Les événements avaient donné 
pleinement raison au docteur Lachapelle.
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Aux environ» de 1 îmmi, l'hôpital hérite d'une maison 
évaluée à quatre vingt mille dollar» de M. Adolphe Roy et 
de vingt action» de la banque de Montréal de M. 'A. ( ha* 
pleau. Il est doté d'un appareil à Hayon» X et M. Rodol­
phe Forget achète, en 1001, un terrain, rue .Sherbrooke, 
dont il fait don A l'hôpital en »on nom et au nom de Ma­
dame Forget. J>c» plans d'agrandissement sont préparé» 
que vient contrecarrer le projet municipal d'un hôpi­
tal de contagieux. L'ancien local étant trop petit, la ville 
décide la construction de deux hôpitaux, l’un dans l’ouest 
pour les protestant» (Hôpital Alexandra), l’autre dans l’e»t 
pour les catholiques. (V fut l’origine de l'hôpital Saint- 
Paul, du nom de l'Archevêque de Montréal. Il coûta $220,* 
000, |<* double de hou prix initial, la*» grève», les syndicat», 
h* changement d’administration municipal#, la mort de M. 
(\ P. Héliert, la démission du docteur Lachapelle et d’au- 
tre» circonstance» imprévisible» mirent en péril l’oeuvre 
qui »'annonçait si prospère et qui «'était avérée si utile.
<>n lit appel au public. C’est lui qui avait voulu la fon­
dation de l’hôpital, à lui de le sauver. Il le comprit bien 
en souscrivant $208,000. ("était b* salut.

.Vous somme» en 1010» Cm* ère nouvelle commence 
qui se terminera par l’abandon du vieil hôtel de la rue 
Votre Dame, dont le» mur» décrépits, le» corridor» som­
bre», étroit» et capricieux, le» chambre» petites, insuifj- 
samment éclairée» et aérée», dont le» «ailes basse» et trop 
remplie» ne répondent plu» aux exigence» moderne» de la 
science et de l’hygiène. Tant de souvenirs vivent encore 
dan» ce» v»eux murs, tant de lutte» interne» et externe» 
ont animé leur vie que tous ceux qui ont traversé cette 
période agitée de l’hôpital ne passent pas aujourd’hui «ans 
une certaine mélancolie devant le vieil édifice gris de la 
rue Votre Dame, Mais, en 1010, il fallait aller de l avant. 
L’oeuvre était sauvée, elle devait assurer sa vie. En 1014, 
on préparait une nouvelle souscription, lorsque la guerre 
éclata 4*t suspendit toutes les activité». Elle ne fut reprise 
qu’en 1010 et permit d’envisager la possibilité de l’hôpital 
moderne qui «e dresse aujourd’hui eu face du parc Lafon­
taine.

L'hôpital actuel a une capacité de trois cents lit», 
comprend onze services avec dispensaire» quotidien» et 
sera, avec l’adjonction de la nouvelle aile déjà en cons­
truction, Fuit de» plus grands hôpitaux de Montréal. Il est 
administré à l’extérieur par un bureau de directeurs et A 
l’intérieur par la C ommunauté des Soeurs de la C harité de 
I Hôpital Général «b* Montréal, les Soeurs Grises, «pii eon 
titillent par leur abnégation et leur dévouement, l’oeuvre 
entreprise par Mère Deschamp». Elles dirigent l’une de» 
plu» grande» école» de gardes-malades de Montréal.
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L’Hôpital Royal Victoria

Pour |Nt*n qu’on s» promène dan* le* rue* de Montréal, 
il eut impossible «le ne pan admirer l'hôpital Royal Vie- 
toria. Accroché au flanc le plu* abrupt de ee jardin acci- 
denté qu'est le Mont*(loyal, embrassant et la ville qui 
otTrc» à ses pieds l’équerre grouillant de mn rue* et le 
Meuve qui roule au loin «on “majestueux cours”, il attire 
l’oeil et la curiosité. Ses tourelles, qui voudraient, plu» 
quelles ne h* font, donner ft l’hôpital un petit air vieillot 
et coquet, forment un curieux contraste avec toute cette 
verdure et tout ce modernisme qui les entourent. Tout 
en fate, de l'autre côté de l’avenue des I’in»(l) l’université 
McGill, à sa gauche le stadium des étudiants et, tout au 
tour, des maisons, des appartements «pii n’ont rien de 
moyenâgeux. < e site exceptionnel était fait (tour tenter la 
générosité et l’esprit d’initiative de deux nobles citoyen* 
tie Montréal, Kcossai* fie naissance, isard Strathenna et 
Istrd Mount. Stephen. Ce furent eux qui, en IHÎhf, décidé 
rent de construire un hôpital en rapport avec le dévelop­
pement et les nécessités futures d’une ville comme Mont­
réal. Hier» ne fut épargné pour faire oeuvre durable! De 
puis les fondations jusqu’il la pierre fie const r net ion, du 
premier au dernier étage, rien qui ne fut k la hauteur ties 
ambitions des fondateurs! Si bien qu’un an a pré*, l’hôpi 
ta! ouvrait ses porte* A plus de ‘2Ô0 malades. Cour h* temps 
c'était énorme.

Aujourd’hui que nous avons a ceo ut limé de regarder 
grand et large, un tel début n’est pas sans nous laisser 
songeurs. Qu’on pense aux difficultés qu’il fallut rcncon 
trer, qu’on s’imagine l’organisation qu’il fallut mettre en 
branle. Ht cependant, dix ans apres, il faut envisager 
un agrandissement. Lu 1900, b** gardesmalades aban­
donnent aux malades et aux laboratoire* leur local et 
prennent possession de nouveaux quartier*, flans une nou­
velle aile construite selon l’esprit qui avait présidé ft l’érec­
tion du corps de logis principal.

La philanthropie, «pii avait donné naissance à cette ladle 
oeuvre, suscita bientôt un nouveau mécène en fine tics 
besoins grandissant* tie l’hôpital. Elle naquit fi nite seule 
envolée ‘h* l’inspiration puissante d’un montréalais bien 
connu, J. K I.. Ross, (“est lui qui dota le Lovai Victoria’’ 
du “lions Memorial Pavilion”, dans le but d’étendre l’hos­
pitalisation aux malades des clientèle* privée*. Outillée 
de la façon la plus moderne, construite selon le dernier 
cri de la science architecturale hospitalière, cette aile fut 
ouverte, en 111 lti, par le «lue et la duchesse «le tonna light.

Depuis, d’autre* additions se sont faites «elle, par 
exemple, du service d’Obstétrique et de Gynécologie 
qui portent le nombre actuel «h* lits à près «le 700.

A l’hôpital Royal Victoria, l«*s étudiants de IT ni ver 
site McGill reçoivent une partie «h* renseignement clinique 
qui leur est donné par «les médecins camolien* anglais, dont 
la renommée franchit de beaucoup les limites de notre ville.

«I) l/avenue n’a de pin* que le nom Oritf .nairement 
cette rue s appelait rue Despin», d'un nom de famille, paraît 
il Par une traduction mal venue, no» concitoyens anglais 
ont fait “Pine Avenue", d’où nouvelle traduction, en français 
cette foi» avenue de» Pin*.
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L’Hôpital du Sacré-Coeur

On n’entre pan dim* h* vaste hôpital de (urtierville 
»an» évoquer avec une certaine mélancolie cette vieille 
maison de la rue Saint ( liarle- Borromée — aujourd'hui 
rue Clarke — où, en 1*07, mesdemoiselles Georgians. et 
l/'oiLine Généreux» Marie-Louise lïorion» Aglaée Laberge 
et Agnè# Gladu recueillaient une douzaine de malade» ne 
pouvant trouver place dan» le* hôpitaux, ( ’étaient «le pan 
vre# être», la plupart sans feu ni gîte, atteint» d’une mala­
die qui, dan» le temps risquait fort de le» faire mourir 
"abandonné*» de tou», dan» quelque coin de la ville, comme 
le» loup» blessé» qui crèvent au fond de» boit/’ C'est cette 
année là, au»»i, que Mgr Bruchési fut appelé à diriger le 
diocèse de Montréal, lui dont h* rêve »ecret était de trouver 
un a»ile pour toute» ce» épave» de# misère» humaine». 
Lot-livre de» Incurable# était donc dentiné à vivre.

la* local de la rue Clarke étant vite devenu trop petit, 
il fallut déménager, en 1M0H, rue Saint Déni», où pendant 
quelque temps eneore le» fondatrice# de la maison purent 
exereer leur bonté. Mai» comme leur» re»»ouree» s’épui- 
»aient et qu’elle# ne pouvaient plu» faire faee aux charge» 
pécuniaire» qui leur iuconibaient, elle» remirent entre le# 
main» de Mgr Bruchési le» destinée# de leur entreprise. 
Sur #a suggestion, le» Soeur» de la Providence n’hésitèrent 
pa» un »eul moment à venir s’installer dan» le logi» de la 
rue Saint lh-ni» pour prendre non» leur protection le» 
douze malade# que la charité leur léguait et dont le nom - 
bre »e porta rapidement à 2H. Non» somme» en 1000. La 
maison de la rue Saint Denis est déjà trop petite.

Il serait mal venu de raconter Ici pourquoi il y eut 
quelque hésitation d» la part de Mgr Bruchési et de# Soeur» 
de la Providence à faire l’acquisition du monastère du Pré­
cieux Sang, »i# au Boulevard Déearie, à Notre-Dame de* 
Grâce. Disons tout simplement que le vieux couvent fut 
agrandi et transformé et que, grâce au zèle vaillant de» 
religieuses qui n’eurent pas peur «le tendre la main, grâce 
aux souscription# particulière» et publique», grâce à la 
générosité d*» entrepreneur», l’hôpital put enfin être inau­
guré au mois d’avril 100*2. L’essor de Linstitution fut 
incroyable et ne Int arrêté que par l’incendie désastreux 
de 10*2.1» qui réduisit à néant, en quelques heures, le tra­
vail d’un quart de siècle,

Le« St.4 in - de la Providence rie »e laissent pas abattre 
facilement par l’épreuve. Au lieu de »e laisser décourager, 
elle» résolurent de rebâtir et de donner, cette fuis, à l’oeu 
v re de Mgr Bruchési, toute l'ampleur et toute la générosité 
qu’il aurait voulu v mettre. Lu 1020, «’ouvrait au publie 
un hôpital de 0, » lit-*, consacré» aux maladie» chroniques, 
aux eue incurable», à la tuberculose et au cancer. Il a 
coûté trois initiions et demi de dollar». Lntrc ce» trois 
million* et demi de dollars i»t la petite maison tie lu rue 
Clarke avec *c* douze patient», U y a vingt neuf ans...

«fr—*
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1/Hôpital St-Luc
L’hôpital Saint-Luc a été fondé, eu 1908, par un grou- 

j»e d$ médecins et d'homme* d'affaire- Il avait pour but 
de se mettre A la disposition des écoliers et d’en faire tin 
centre important de consultations externes. Is* projet ne 
manquait pas d'envergure, ni de nouveauté, mais sa 
réalisation ne donna pas les résultats qn'on en at* 
tendait. Des événements et des incidents surgirent, en 
Ira va rit la marche vers le progrès, pendant plus de sept 
années.

Kn 10X5, le docteur F. A. Fleury prit en main les des 
tinées d * l'hôpital. Ancien chef-interne, puis sec*rétaire de 
l’hôpital Notre-Dame, il était bien au courant de la chose* 
hospitalière et ne se cacha nullement le travail et la per- 
sévérenee qu’il lui faudrait pour mener à lionne fin une 
oeuvre si près du naufrage. C’est précisément ce qui lui 
fit accepter de l’entreprendre. L’ancien immeuble fut to­
talement transformé, son aménagement augmenté et mo­
dernisé. Bientôt deux cliniques furent en pleine opération! 
la clinique ophtalmologique et la clinique oto rhirio-laryn* 
go logique, Kn 1017, ouverture d’une nouvelle clinique 
pour les maladies de la peau et 10!H eu voyait éclore une 
quatrième, la clinique odontologique. C’est il ce moment 
que le bureau de direction résolut de fournir gratuitement 
aux enfants pauvres les lunettes dont ils avaient besoin, 
après examen du spécialiste attaché à la maison, la cin­
quième et la sixième clinique ne se firent pas longtemps 
attendre sous forme de clinique médicale et de clinique 
vénérienne, Je gouvernement provincial reconnaissant offi­
ciellement cette dernière et plaçant l’institution, en 1023, 
mius la loi de F Assistance I» ihlïque. Quant A la septième 
clinique, elle vint, deux ans plus tard; ce fut la clinique 
de la petite chirurgie.

Lutin, en 1027, {’hôpital commençait un nouvel agi an 
dtMsemeiit et, I** 1er juillet 1028, offrait A la population de 
Montréal un lw*l hôpital général de cent lits, organisé selon 
h*s donnée* les plus scientifiques.

Connue on le voit le véritable essor de l'hôpital Saint- 
Luc date de 1015, L’activité grouillante il faut bien dire 
le mot! de son administrateur a permis de franchir eu 
quelques années des étapes qui paraissaient de prime abord 
impossibles. L’hôpital Saint Luc est la seule institution 
canadienne française entièrement laïque et, de plus, le seul 
hôpital français à proximité du port et des activités indus­
trielles de la ville. Son service est assuré par un bureau 
médical organisé et son école de garde# malades comprend 
trente-cinq élèves suivant les cours réguliers de l'Associa­
tion. Les progrès vont bon train dans cet hôpital ultra 
moderne et si l’on en juge par les récentes démolitions qui 
l'avoisinent le dernier pas est loin d’avoir été accompli.



------------------------------------------------------------------ H.

I/Hôpital Sainte-Justine

( V*t en mai 1007 <jut* Mlle Irma Levaaseur, fille de 
médecin et médecin elle-même, eut P idée d'un hôpital d'en 
faut». Mlle Levasseur avait été frappée du haut pourcen­
tage de la mortalité infantile en notre ville et daim non 
esprit de médeein et daim non coeur de femme comprenait 
mal qu'on eut jusqu'alors négligé de s’occuper daim une 
grande ville comme Montréal de* tout petit». Kilo confia 
son projet à quelque* personne» généreuse» qui ne réuni­
rent une première foi» de* le même moi» et décidèrent 
d'organiser une représentation de cet art nouveau et tant 
prisé, la cinématographie, la soi ré»* rapporta #$7.11, mai» 
avait gagné à l'oeuvre de multiple» lionne» volonté». De 
*on côté, Mlle Levasseur recueillait chez elle une enfant 
malade qui n'eut pour »e coucher que le couvercle d’une 
malle.

An cour* de Pété de» démarche* furent faite* à l'hôtel 
de ville qui accorda deux cent» dollar». Kn novembre, 
PHonoraMe M. Holland, gagné par le hut de Poeuvre lui 
laissa, h de* condition» fort avantageuse», une maison 
située à l'ancien numéro 044 de la rue Saint-Denis. Une 
première réunion *’y titit, un samedi, 00 novembre. Sept 
dame* étaient présente»; elle* n’eurent même pu* de chai- 
ne» pour -‘'asseoir! On décida d'ouvrir un hôpital de 
douze lits, de former de» comité» de couture, de souscrip- 
tion, de fête», de publicité et d’utiliser toutes le» bonnes 
volonté* qui se présenteraient. Une requête, signée de cen 
taitie* de nom», fut présentée au conseil municipal qui 
souscrivit huit* cents des deux mille dollar* demandés. 
Au bout de la première année l’hôpital Sainte Justine vi­
vait, avait reçu 175 enfant», et se trouvait devant un defi­
cit de plusieurs millier* de dollars. r*e»t ee qui stimula 
le zèle «le »e» bienfaitrices.

Kn mars 400$, l’hôpital est incorporé et transporté 
-ur Pavenue Delorimier, Deux an* plus tard, le* Fille* de 
ht Sage»*e prenaient en main la direction interne de la 
maison. Ke dernier pas vers le succès fut accompli, en 
novembre 1014, lor*que l’Université de Montréal l’incor­
pora à la Faculté de Médecine «pii contrôle toutes les no 
munition* qui y sont faite».

Depuis, Sainte Justine n’a fait que s’agrandir et »e 
développer et le* 17-'» malade* «lu début ont été remplacés, 
en 1020, par 0304 admi**ions, ("est h* centre de puéricu! 
turc h* plu* important de Montréal.



1/Institut Bruchési

+ •+

L'Institut Bruch»**! date de 1014 et doit sa naissance 
& la campagne antituberculeuse que menaient de front et 
h* «lergé, *»t le gouvernement, et le corps médical. Mai* 
sans h** religieuse* de la Providence qut fournirent le 
local, shin le travail gratuit de* médecin», «le* garde* 
ma holes et «h** religieuse*, sans le* don* de quelques phi 
lanthrope* rin*titut Bruchési n’aurait jamais existé, parce 
qu’il exigeait trop de fond* pour mettre en branle le mou­
vement qu'il voulait créer. Son but est de combattre la 
tid»erculo*e. C’est un centre de- dépistage, un centre de 
traitement, un centr»* de service social. Des gardes mala­
des, bien entraînée* sur les moyens d‘enrayer ce fléau, »*oe 
cupent de la visite à domicile de* tuberculeux et des cas 
de contact, de l'éducation des familles dans lesquelles il 
y a des tuberculeux, du placement des malades et du torn* 
tionnemeut des camps pour les enfants des tuberculeux.

L'Institut Bruchési, sous l'égide tics Sœur* de la 
Providence, a reçu, l’an dernier, dans son dispensaire 5,40#; 
admissions et 55 malades ont reçu dans les chambres d’oh 
nervation le* soins requis par leur état.

I.'Hôpital St-Joseph de Lachine

Pour aider tl ta decentralisation des hôpitaux «le Mont 
réal et comme elles b* tirent plus tard pour Montréal K*t. 
les Soeurs de la Providence, eu 1915, ont ouvert, à Lachine 
un hôpital de ôO lits, qui requiert les services de tô reli 
gieiisc* et d’autant de gardes-malades laïques. Au cours 
de l'année dernière, cet hôpital a reçu *U.‘I malades. On \ 

compte un service de médecine, un servie» de chirurgie et 
un *er\iec d’obstétrique.
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1/Hôpital Ste-Jeanne d’Arc

L’hôpital Sainte Jeanne d’Arc en 1910, Hôpital 
Français — doit l'idée de sa fondation ft la guerre. Pen* 
liant quatre année», h1* yeux ayant été fixé» .sur la France, 
il ne fallait pas s’étonner qu’après ’a tourmente on con 
tinttàt ft s’occuper d’un pays autour duquel le monde ve 
nuit de tourner. Kn Quélicc surtout, cela n’avait rien de 
bien extraordinaire. F.t de l'idée de secourir les Français 
pauvres et malades de la colonie montréalaise, on passa 
vite à celle de leur trouver un local. Le juge Desaulniers, 
le docteur Villard et le docteur François de Martignv, 
lieutenant colonel de l’armée canadienne, trouvèrent et pu 
rent aménager une modeste maison, rue Saint Denis, pou 
vaut contenir quinze lits. Is** demandes d’hospitalisation 
furent telles que l'année suivante on dut agrandir à trente 
lits.

Kn 19g*2, le ( onseil de Direction fit l’acquisition de 
la “Montreal Maternity Hospital” rue Saint-Urbain, cons 
truisit. un pavillon qui permit d'ouvrir l’hôpital ft 195 
malade*. Depuis, l’Hôpital Français est devenu l’Hôpital 
Sainte Jeanne d’Arc, affilié ft l’I niversité de Montréal qui 
en contrôle le» nominations sans qu’aucun enseignement 
ne s’y donne, cependant. L'école des gardes-malades, au 
nombre de 70. est sous la direction des religieuses de Saint* 
François d'Assise et le bureau médical se compose de qua 
rante cinq inédeein*. l/hôpital Sainte Jeanne d’Are est un 
hôpital général comprenant un service de médecine, deux 
services de chirurgie, une service de neurologie, un service 
d'obstétrique et une crèche.

L’institut du Radium de Montréal 
et de la Province de Ouébcc

L’Institut du lïadium e*t venu à son heure au moment
de l'organisation de la lutte uilti caneérellse. Il n'existait 
pas à Montréal d’hôpital exclusivement consacré au trai 
tcillent du cancer par ta curiethérapie. Le 11 novembre
192*J, I l niver-ité de Montréal et le <îoiivernemeiit Provin 
eial eollaI«>raient ft la fondation d’un Institut du lïadium 
pour la Province de (Juébee lequel, le J avril suivant, était 
inauguré ft I ( diversité de Montréal par les honorables 
MM. Taschereau et David qui apportèrent bientôt au doc 
leur J. F. 1 Jeudi eau .i nomination, ratifiée par le Lieute­
nant < Jouverneui en ( on.-eil, comme directeur de l'Institut.
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Le 2«l mai, la nomination du docteur <blaireau est eonfir 
niée par la Fondation ( uric. de Paris, dont I Institut de
v ient la première fiIiale.

la* lait de rin.Ht.itlit du Radium d 
Province d** Qtiéfiec est de combattre h* 
rapeutiquc approprié* et par d<> recherche* 
faire diminuer h* nombre d»■- cancéreux.

Montréal et de la 
iiiiccr par une thé

capable* de

IJepui.s l!»20. Ilnstitut du Radium s'est installé dam* 
le superlie hôtel de ville de Maisonneuve qui lui fut oc 
trové conjointement par le ( îouv ernement Provincial et 
par la ville de Montréal.

Le Sanatorium l’rcv ost

< m doit la fondation du Sanatorium Prévost au doc 
teur Albert Prévoit, professeur de neurologie A la Faculté 
de Montréal, dont la disparition subite, en FCib, a lais,, 
tant de regrets. Le doeteur Prévost, ayant vécu plusieurs 
années en Franee, était imbu de Futilité d'une maison de 
santé A proximité d une grande ville comme Montréal pour 
v traiter toute une catégorie de malades spéciaux suscep­
tibles d'hospitalisation, ( est sur ( artiorville qu'il jeta 
son dévolu. Il s'adjoignit un assistant et un radiologiste 
et ouvrit "sa .Maison", en lull). A eette épo«|ue le Sanato­
rium avait dix chambres. Deux a tnt après, le nombre de 
chambres montait A 1H et line . eide de gardes malades était 
fondée, Après la mort du doeteur Prévost, la direction 
niés! ica le de la maison fut confiée au docteur Ldgar lain 
glois. Depute, h» Sanatorium n'a fait que progresser. Le 
nombre des ehambre est de ‘VI. Le. malades y sont sous la 
surveillance étroite de quatre médeeitis -péeiali.sés, assistés 
d'une éeoje d«* lé gardes trialad**.. qui suivent les cours régu 
Itels de I A-soeiation, sous une direetioii de premier ordre.

L Hôpital de la Providence
Situé à Mont n a l L-ô , cet hôpital fut fondé, eu llrifj, 

par les Soeurs de la Providence. pour desservir toute eette 
partie de ni - de Montréal. Amenage dans l'ancien pavil­
lon du Club ( hampétre Canadien, il e-t très moderne et 
son fonctionnement requiert le service de 14 religieuses, 
de II employés et de II garde, malades qui y suivent un 
cours régulier. L’hôpital a ôo lits et, l’année dernière, a 
reçu tôt» malades
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